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EN ADRAR

Une histoire de foi

et de résistance
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TRIBUNE
L'Urgence de

créer une maison

d'édition
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Le président de la République

reçoit les représentants des

Ligues et Associations islamiques 

LL
e président de la Républi-
que, Monsieur Mohamed
Ould Abdel Aziz, a reçu

en audience, mercredi soir à
Nouakchott, les représentants des
Ligues et Associations islamiques
intervenant en Mauritanie.
Au cours de l'audience, les repré-

sentants de ces structures ont lu
devant le président de la Répu-
blique un communiqué dans lequel
ils l’ont remercié pour son attache-
ment et son dévouement aux
valeurs du pays et en premier lieu,
la religion musulmane. Ils ont
ajouté que cet intérêt s’est concré-

tisé notamment à travers l'ouverture
d'une radio consacrée au Coran au
cours du mois béni du Ramadan, le
projet d’édition du Saint Coran et le
projet de construction d'une
mosquée principale à Nouakchott
qui  pourra accueillir un très grand
nombre de fidèles. � LIRE PAGE 3

Le président de la

République félicite son

homologue tchadien 

LL
e président de la République, Monsieur Mohamed Ould
Abdel Aziz, a adressé le message de félicitations qui suit à

Son Excellence Monsieur Idriss Deby Itno, président de la
République du Tchad, à l'occasion de la célébration de la fête natio-
nale de son pays:
"A l'occasion du cinquantenaire de l'indépendance nationale de

votre pays, il m'est particulièrement agréable de vous adresser, au
nom du peuple et du gouvernement mauritaniens, comme en mon
nom propre, nos très chaleureuses félicitations.
Il me plaît également de vous réaffirmer notre disponibilité à

oeuvrer, de concert avec vous, pour que les relations d'amitié et de
coopération entre le Tchad et la Mauritanie se développent et se
renforcent toujours davantage.
En vous renouvelant nos meilleurs souhaits de bonne santé et de

bonheur pour vous-même, de progrès et de prospérité pour le
peuple tchadien frère, je vous prie d'agréer, Monsieur le président,
les assurances de ma très haute considération.

Mohamed Ould Abdel Aziz". 

Le Ramadan, jeudi 
La Commission centrale d'observation des Croissants

lunaires, s’est réunie mardi soir pour statuer sur l’obser-
vation de la portion de l’astre annonçant le commence-
ment du mois bénis du Ramadan.

Aprèe des investigations ayant englobé toutes les loca-
lités du pays, la commission est arrivée à conclure que le
1er du mois de Ramadan correspondra au jeudi 12 août
2010.

LL
e ministre de
l’Enseignement fonda-

mental, par intérim ministre de
l’Enseignement secondaire
supérieur, M. Ahmedou Ould
Idey Ould Mohamed Radhi, a
supervisé mardi, la cérémonie
de remise des prix aux lauréats
de la Faculté de médecine de
l'Université de Nouakchott
pour l'année universitaire 2009
- 2010.
Au cours de cette cérémonie

de remise de prix, des  ordina-
teurs portables, du matériel
didactique, des livres et autres
fournitures scolaires ont  été
offerts aux étudiants les plus
méritants.   .
Dans un mot pour la circons-

tance, le ministre a souligné
l'effort consenti par les étudiants pour l'acquisition du
savoir scientifique et académique. Il a rappelé l'atten-
tion particulière que le président de la République,
Monsieur Mohamed Ould Abdel Aziz, accorde à la
promotion et la modernisation de l'enseignement
supérieur. Cet intérêt, a-t-il poursuivi, s’est concré-

tisé par sa récente visite à l'Université de Nouakchott,
notamment à la Faculté de médecine, suite à laquelle
de grands projets ont démarré  dont l'équipement de
la Faculté de médecine et la construction d'un Centre
hospitalo-universitaire ainsi que la disponibilisation
des équipements nécessaires en temps opportun. �

LIRE PAGE 3

UNIVERSITÉ:

Des lauréats de la Fac de médecine primés
MINISTRE DU COMMERCE: 

«Les produits de 

consommation seront

disponibles à des prix

réduits pendant le mois 

du Ramadan» 

LL
e ministre du Commerce, de
l'Artisanat et du Tourisme,

M. Bamba Ould Daramane, a
affirmé que l'Etat a déployé des
efforts considérables pour assurer
la disponibilité des produits de
consommation sur les marchés
nationaux à des prix réduits
pendant le mois du Ramadan.
Le ministre a déclaré à l'AMI,

mardi, que le kilogramme de riz est
désormais vendu à 136 Ouguiyas
au lieu de 200 et celui du sucre à 150 ouguiyas contre 240 auparavant.
Le ministre a ajouté que le litre d'huile de cuisine sera vendu à 210
Ouguiyas au lieu de 350 ou 400 Ouguiyas. Le  lait en poudre se vendra
désormais à 960 Ouguiyas au kilo au lieu de 1200. 
Ces prix seront appliqués à Nouakchott et dans les villes intérieures

dès le premier jour du Ramadan, a-t-il souligné. � LIRE PAGE 3
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LL
e président de la Républi-
que, Monsieur Mohamed
Ould Abdel Aziz, a reçu

en audience, mercredi soir à
Nouakchott, les représentants des
Ligues et Associations islamiques
intervenant en Mauritanie.
Au cours de l'audience, les repré-

sentants de ces structures ont lu
devant le président de la Répu-
blique le communiqué suivant:
"Nous, personnes travaillant au

sein des Ligues et Associations isla-
miques, remercions Allah Le Tout
Puissant de nous avoir donné un
Guide doué de patriotisme qui s'in-
téresse aux affaires de notre reli-
gion et de notre vie.
Sur cette base, nous remercions

Son Excellence le président
Mohamed Ould Abdel Aziz et lui
exprimons notre considération pour
son attachement et son dévouement
aux valeurs de ce pays et en premier
lieu, la religion musulmane. 

Cet intérêt s'est reflété à travers:
1- l'ouverture d'une radio consa-

crée au Coran, qui émet  24 heures
sur 24 heures, au cours du mois
béni du Ramadan.
2- le projet d’édition du Saint

Coran 
3- le projet de construction d'une

mosquée principale à Nouakchott
qui  pourra accueillir un très grand
nombre de fidèles. Cette mosquée,
en plus de ses annexes, comprendra
une grande bibliothèque renfermant
les différentes références isla-
miques nécessaires
4- l'appui à 500 imams de mos-

quées sur toute l'étendue du terri-
toire national, grâce à l'octroi d'un
salaire respectable et permanent,
pour la première fois.
A cela il faut ajouter l'appui

accordé aux mahadras, aux organi-
sations islamiques et au programme
"Rupture du jeun" au cours du mois
du Ramadan.

Cette action s’est également
reflétée à travers le recours aux
oulémas dans le traitement des
questions nationales et leur impli-
cation dans les organismes natio-
naux et pour la dynamisation du rite
malékite qui est la référence de ce
pays. Nous sommes persuadés que
la voie que vous suivez et qui
repose sur le l'équilibre entre les
constantes et les changements nous
permettra d'être à l'abri de l'extré-
misme et garantira à notre pays la
stabilité sous votre sage direction.
Nous ne pouvons que nous félici-

ter de la création d'un secrétariat
aux Affaires islamiques au niveau
du parti "l'Union pour la Républi-
que".
Qu'Allah guide nos pas et les

vôtres sur la juste voie".
L'audience s'est déroulée en pré-

sence de M. Ahmed Ould Neïnni,
ministre des Affaires islamiques et
de l'Enseignement originel. �

Le président de la République reçoit 

les représentants des Ligues 

et Associations islamiques

LL
e ministre de l’Enseignement
fondamental, par intérim mi-

nistre de l’Enseignement secon-
daire et supérieur, M. Ahmedou
Ould Idey Ould Mohamed Radhi, a
supervisé mardi, la cérémonie de
remise des prix aux lauréats de la
Faculté de médecine de l'Université
de Nouakchott pour l'année univer-
sitaire 2009 - 2010.
Au cours de cette cérémonue de

remise de prix, des  ordinateurs por-
tables, du matériel didactique, des
livres et autres fournitures scolaires
ont  été offerts aux étudiants les
plus méritants. Dans un mot pour la
circonstance, le ministre a souligné
l'effort consenti par les étudiants
pour l'acquisition du savoir scienti-
fique et académique. Il a rappelé
l'attention particulière que le prési-
dent de la République, Monsieur
Mohamed Ould Abdel Aziz,
accorde à la promotion et la moder-
nisation de l'enseignement supé-
rieur. Cet intérêt, a-t-il poursuivi,
s’est concrétisé par sa récente visite
à l'Université de Nouakchott,
notamment à la Faculté de méde-
cine, suite à laquelle de grands
projets ont démarré done l'équipe-
ment de la Faculté de médecine et
la construction d'un Centre hospi-

talo-universitaire ainsi que la dispo-
nibilisation des équipements néces-
saires en temps opportun.
Le ministre a su gré à la direction

et au staff enseignant de la Faculté
ainsi qu’aux étudiants pour la per-
sévérance dont ils ont fait preuve
dans leur noble mission d'appren-
tissage, d'études et de recherches.
Pour sa part, le doyen de la

Faculté de médecine, M.
Sid’Ahmed Ould Mogueya, a
indiqué que la présence du ministre
traduit l'importance que le président
de la République et le gouverne-
ment accordent  à l'enseignement
en général et à la médecine en par-
ticulier. Il a ensuite passé en revue
les perspectives d'avenir de la
Faculté et mis l’accent sur l'action

constante visant à améliorer ses
prestations, à travers l'appui que lui
apporte le ministère qui fera de la
Faculté de médecine la meilleure
d'Afrique.
Le Pr. Mogueya a apprécié les

résultats de fin d'année universitaire
a dit que les étudiants ont été félici-
tés par les professeurs tunisiens,
sénégalais et français qui ensei-

gnent à la Faculté. Il a précisé que
ces résultats constitueront un stimu-
lant pour redoubler d'efforts afin de
contribuer à améliorer la santé des
citoyens.
De son côté, le Dr. Sidi Mohamed

Ould Salihi a félicité les étudiants
pour leur excellent travail qui a été
apprécié par le ministère et par la
Faculté. Il a mis en exergue l'intérêt
qu'accorde l'institution à la forma-
tion et à l'acquisition des connais-
sances scientifiques.
De leur côté, les représentants des

étudiants ont mis l'accent sur les
efforts consentis par le staff ensei-
gnant pour une formation intensive
et de haut niveau. Ils ont indiqué
que la cérémonie sera un stimulant
pour les encourager eux-mêmes et
leurs collègues à faire davantage
pour acquérir la science et l'exper-
tise requises. 
Les ministres des Affaires

sociales, de l'Enfance et de la
Famille; de la Fonction publique et
de la Moderni-sation de l'Adminis-
tration, le secrétaire général de
l'Enseignement secondaire et supé-
rieur et le staff administratif et
pédagogique de l'Université de
Nouakchott ont assisté à cette
remise de prix. �

Le ministre des Finances reçoit 

une mission de l'AFD

Le ministre des Finances, M. Ahmed Ould Moulaye Ah-med, a reçu en
audience mardi à Nouakchott, une mission de l'Agen-ce Française de
Développement (AFD) de Nouakchott.
L'entrevue a porté sur les relations de coopération existant entre la

Mauritanie et cette institution, no-tamment les préparatifs en cours pour le
démarrage de la deuxième phase du projet de valorisation des initiatives de
développement régional (VAINCRE) qui intervient dans les wilayas de
l'Assaba et du Guidimakha.  Cette phase s’étale sur trois ans à compter de

2011.
Les deux parties ont évalué la première phase du projet qui a débuté en

2008 et qui prend fin en 2010. 

MINISTRE DU COMMERCE: 
«Les produits de consommation seront
disponibles à des prix réduits pendant le

mois du Ramadan» 

Le ministre du Commerce, de l'Artisanat
et du Tourisme, M. Bamba Ould Daramane,
a affirmé que l'Etat a déployé des efforts
considérables pour assurer la disponibilité
des produits de consommation sur les
marchés nationaux à des prix réduits
pendant le mois du Ramadan. Le ministre a
déclaré à l'AMI,  mardi, que le kilogramme
de riz est désormais vendu à 136 Ouguiyas
au lieu de 200 et celui du sucre à 150
ouguiyas contre 240 auparavant. Le ministre
a ajouté que le litre d'huile de cuisine sera
vendu a 210 Ouguiyas au lieu de 350 ou 400
Ouguiyas. Le  lait en poudre se vendra désormais à 960 Ouguiyas au lieu de
1200.  Ces prix seront appliqués à Nouakchott et dans les villes intérieures dès
le premier jour du Ramadan, a-t-il souligné. Le ministre a également annoncé
que 230 boutiques de vente au détail seront ouvertes à Nouakchott et 318 bou-
tiques à l'intérieur du pays. Chaque zone a été approvisionnée en produits
nécessaires et que toutes les moughataas de Nouakchott ont été dotées, depuis
lundi, de 20 tonnes de sucre et de blé, a-t-il dit. Les pouvoirs publics n'ont rien
à voir avec la hausse des prix qui esr kiés plutôt à des facteurs exogènes qui
dépendent des fluctuations sur les marchés mondiaux, a conclu M. Bamba
Ould Daramane.

UNIVERSITÉ :

Des lauréats de la Fac de médecine primés
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LL
a Société Nationale Indus-
trielle et Minière (SNIM) a

organisé, mardi matin à Zouérate,
une journée "Portes ouvertes" pour
faire connaître son système de for-
mation professionnelle.
Cette journée comporte deux

volets: le nouveau système de forma-
tion professionnelle et sa nouvelle
approche.
Intervenant lors de la cérémonie

d’ouverture de la journée, l’Admi-
nistrateur directeur général de la
SNIM, M. Taleb Ould Abdi Vall, a
précisé que la formation profession-
nelle représente un véritable capital
pour la société car elle est à l'origine
de la sortie de promotions de compé-
tences qui constituent le pilier central
de la société.
La formation continue et l'amélio-

ration constante des expertises des
travailleurs est indispensable pour
promouvoir la production au sein de
l'entreprise, surtout au moment où le
monde vit un développement prodi-
gieux des technologies de produc-
tion, ce qui requiert un renouvelle-
ment constant des équipements et
matériels, a-t-il poursuivi.
Il a ajouté que l'usage de ces équi-

pements va ouvrir aux travailleurs

l'accès à de nouvelles connaissances
et, partant, le renforcement de leur
savoir-faire et des opportunités de
promotion au sein de la société.
De même, a-t-il dit, cela est de

nature à améliorer leurs capacités
d'adaptation par rapport au change-
ment des infrastructures de forma-
tion, sans compter la création d'une
culture de la formation continue.
Rappelons que la SNIM ouvrira,

cette année, un nouveau centre de
formation professionnelle à Zoué-
rate, ce qui va permettre aux jeunes
titulaires du brevet (BEPC) dont
l'âge se situe entre 19 et 22 ans, d'être

formés dans les domaines de la tech-
nologie, de l'électricité, de l'hydrau-
lique, de la mécanique, de la mainte-
nance, des technologies de montage
et du contrôle, de la sécurité et des
TICs en plus de la formation en
matière de langues (Arabe, Français,
Anglais) mais aussi dans des disci-
plines comme les mathématiques, les
sciences naturelles, l'énergie, l'élec-
tronique, etc.
La cérémonie s'est déroulée en pré-

sence du directeur du siège d'exploi-
tation de l'entreprise, M. Mohamed
Vall Ould Tleymidi et de plusieurs
hauts cadres de la SNIM.�

"PORTES OUVERTES" SUR LA FORMATION PROFESSIONNELLE À LA SNIM :

Prochainement, un nouveau centre 

de formation professionnelle à Zouérate

LL
'érudit Abdallahi Ould Boyé,
vice-président de l'Union

mondiale des Oulémas musulmans
et président d'honneur de l'Asso-
ciation des Oulémas de Mauritanie,
a donné lundi soir à Nouakchott,
une conférence sous le thème "le
dialogue et l'information: critères de
la rationalisation et exigences de la
rénovation".
Au cours de cette conférence, M.

Abdallahi Ould Boyé a mis l’accent
sur l'importance du rôle de la presse
dans la formation de l'opinion
publique, appelant à l'appuyer pour
qu'elle surmonte la fragilité de ses
conditions et pour lui permettre de
relever les grands défis qu'elle
affronte. Il a ajouté que la presse

n'est plus le quatrième pouvoir mais
plutôt le premier, vu son impor-
tance, sa capacité de faire bouger les
choses et sa contribution à éclairer
l'opinion publique sur les questions
qui la préoccupent.
Le conférencier a évoqué le

concept du dialogue, l'interactivité
qu'il requiert et la capacité qu'il
incarne de créer les alternatives,
expliquant que les nations ayant
échoué sont celles-là même qui
n'ont pas su trouver des alternatives
à la violence. Il a insisté de nouveau
sur la nécessité de travailler conti-
nuellement pour montrer l'image
reluisante de l'Islam, loin des
adeptes des assassinats et des des-
tructions.

Auparavant, le président du
Syndicat des journalistes maurita-
niens, le Dr El Hussein Ould
Medou, a précisé que l'érudit Ould
Boyé, l'un des Oulémas maurita-
niens les plus aptes à communiquer
et à traiter avec l'information,
constitue un prolongement de l'ap-
port de l'Université Chinguetti.
De son côté, Cheikh Hamza

Youssef, coordinateur des secré-
taires de l'Université Zeitouna en
Californie, a loué les qualités de
Ould Boyé et son grand rôle, au
plan mondial, dans la défense de
l'Islam, la sensibilisation des
Musulmans, le renforcement du dia-
logue et la promotion d'une image
reluisante de l'Islam. �

Conférence sur "le dialogue et l'information 

LL
e wali de l'Adrar, M. Sall
Saydou, a effectué mardi ma-

tin, une visite au niveau des mar-
chés de la capitale de l’Adrar, pour
s'informer de la situation des prix et
de l'état d'approvisionnement des
mar-chés, notamment des points de
vente ouverts par le Commissariat à
la Sécurité alimentaire (CSA) à la
veille du mois béni du Ramadan.
Cette visite a permis au wali de

prendre connaissance des prix et de
s’assurer qu’ils sont restés  raison-
nables, exception faite de ceux du
sucre et du blé.
La visite a englobé la représenta-

tion régionale de la Sonimex où le
wali a pris connaissance  de la situa-
tion des magasins et de l'état d'ap-
provisionnement en produits de
consommation courante estimé à
50%.  Le wali a également visité les

boutiques ouvertes par le CSA dans
les quartiers de Gh'nemrit et
M'Barka wa Amara qui renferment
48 tonnes de denrées (riz, sucre,
huile, lait en poudre).
Au cours de cette visite, M. Sall

Saydou était accompagné par le
hakem de la moughataa par intérim,
les autorités municipales et sécuri-
taires, la structure de contrôle et les
organisations de la société civile.�

RAMADAN
Le wali de l'Adrar s’informe sur les prix

UU
n atelier de sensibilisation
sur les avantages de l'allaite-

ment maternel, s’est ouvert mardi
matin à Aïoun.
La rencontre organisée par le

ministère de la Santé en collabora-
tion avec l'Organisation Mondiale
de la Santé, regroupe 18 éléments
(médecins, sages femmes, infir-
miers) venant du centre hospitalier
d'Aïoun et des centres et points de
santé dans toutes les moughataas de

la wilaya. Dans un mot prononcé
pour la circonstance, M. El Hacen
Ould Ahmed, wali mouçaid chargé
des Affaires économiques, wali par
intérim, a indiqué que les objectifs
de la rencontre se recoupent avec
ceux du gouvernement qui accorde
un grand intérêt à la santé de la mère
et de l'enfant et à l'amélioration de
la situation nutritionnelle des
enfants. Il a insisté sur l'importance
de l'allaitement maternel, eu égard à

sa qualité du point de vue nutrition-
nel. Il a appelé les participants à
jouer un grand rôle dans la mobili-
sation pour convaincre les mères et
la société civile des avantages
qu'offre l'allaitement maternel ex-
clusif au cours des six premiers
mois de la vie du nourrisson.
Pour sa part, le directeur régional

de la Santé a insisté sur la nécessité
de se limiter, après la naissance, au
lait maternel. �

HODH EL GHARBI

Sensibilisation sur les avantages de l'allaitement maternel 

CRIQUETS 
4 équipes terrestres de prospection 

dans les wilayas

M. Mohamed Ould Ahmed Ould Aida, secrétaire général du ministère
du Développement rural, a supervisé mardi matin à Nouakchott, l'achemi-
nement de 4 équipes terrestres de prospection équipées, pour la surveil-
lance et le suivi du criquet pèlerin dans les wilayas des deux Hodhs, de
l'Assaba, du Brakna et du Trarza. Dans un mot pour la circonstance, le
secrétaire général a précisé que cet effort s'inscrit dans le cadre de la stra-
tégie de lutte préventive adoptée par la Mauritanie pour éradiquer le phé-

nomène acridien avant sa prolifération, suite aux conditions climatiques
consécutives aux dernières pluies, désormais favorables à sa reproduction.
Cette action vient s’ajouter aux efforts consentis par le ministère du
Développement rural pour assurer la réussite de la campagne agricole
2010 – 2011, en vue de contribuer à la sécurité alimentaire du pays,
conformément aux orientations du président de la République, Monsieur
Mohamed Ould Abdel Aziz. Rappelons que le Centre national de Lutte
antiacridienne (CNLA) dispose actuellement de 300 mille litres de pesti-
cides, une quantité estimée suffisante pour couvrir les besoins en matière
de traitement des superficies infestées d'ici mars 2011. La cérémonie mar-
quant l'évènement s'est déroulée en présence de MM. Momma Ould
H'Mallah, chargé de mission, Hasni Ould Ebba Said, directeur de
l'Agriculture et Mohamed Abdallahi Ould Babah, directeur du CNLA.

Le ministre de l'Energie reçoit 

l'ambassadeur d'Irak 

Le ministre de l'Energie et du Pétrole,
M. Wane Ibrahima Lamine, a reçu mardi
à Nouakchott, SEM. Ahmed Naef
Rachid Salah, ambassadeur de la
République d’Irak en Mauritanie. La
rencontre a été l'occasion pour le minis-
tre et son hôte d'aborder les relations de
coopération entre les deux pays et les
moyens de les renforcer notamment
dans le domaine de l'énergie et du
pétrole.

ENSEIGNEMENT 
Formation en gestion des ressources 

Une session de formation visant à renforcer les capacités de 53 inspec-
teurs de l'enseignement fondamental dans le domaine de la gestion des res-
sources humaines et financières s’est ouverte mardi à Nouakchott. La ren-
contre est organisée par l'Ecole normale supérieure (ENS) et le ministère
de l'Enseignement fondamental avec la collaboration de la Direction des
Projets Education et Formation. Ouvrant la session qui dure un mois, la
secrétaire générale du ministère de l'Enseignement fondamental, Mme
Mariem Mint Hamed Ould Mohamed Sidi, a indiqué que l'enseignement
est l'un des piliers essentiels de la renaissance des nations et des peuples.
Elle a ajouté que le développement de l'enseignement fondamental figure
en bonne place dans le programme du président de la République,
Monsieur Mohamed Ould Abdel Aziz. La cérémonie d'ouverture a eu lieu
en présence du secrétaire général du ministère de l'Enseignement secon-
daire et supérieur, du directeur de l'ENS et de celui des Projets Education
et Formation. 
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TT
out le monde croit connaî-
tre Ain Ehl Taya. C’est le
passage obligé quand on

vient de l’Ouest. Une montagne que
les voitures hésitaient à traverser et
qui, maintenant, n’exige plus de
précautions. Un village surtout que
l’on dépasse sans s’arrêter, des
maisons en banco; des boutiques à
l’architecture triste, une bat’ha que
la route surplombe. Rien, on dirait !
Mais Ain Ehl Taya c’est le Oued
Seguellil, une vallée de palmiers qui
s’étend sur des dizaines de kilomè-
tres. Ain Ehl Taya elle-même,
comme commune va de Teyareett
Sdar, 17 kms  au Nord d’Atar  à
Ould Beinina à  30 kms d’Akjoujt,
un territoire immense. Ain Ehl Taya
c’est aussi la culture sous palmiers
très intense dans le Oued Seguellil
lui-même et à Teyarett mais c’est
surtout la grande «Grara»  de
Yaghref, la Chemama de l’Adrar, où
tous les oueds déversent leur plein
d’eau et qui souffre cette année
beaucoup du manque de pluie. 

Ain Ehl Taya : 

des atouts touristiques

La commune de Ain Ehl Taya ne
manque pas aussi d’atouts touris-
tiques. Loued Lebiadh, l’oued blanc
et ses dunes dorées, immaculées,
Lebeitten, bel lieu de repos, Ag’ni
où la montagne divise l’oued et où
les habitations surplombent les pal-
meraies. Ain Ehl Taya a ses monu-
ments d’histoire, il y a Azougui bien
sûr dont on a parlé, trop proche
d’Atar, capitale  des Almoravides,
vieille cité oubliée, mais il y a aussi
Amatil, haut lieu de résistance;
Amatil, qui maintenant, possède un
site, bien protégé, une citadelle du
souvenir construite par un féru
d’histoire, Brahim Ould Khyar.
Amatil, ce fut la grande bataille

de l’Adrar. Les colonnes comman-
dées par Gouraud et Frérejean
convergeaient vers l’Adrar, harce-
lées par les résistants .Elles se rejoi-
gnirent à Amatil, et là, le 1er janvier
1908, commença une bataille qui
devait durer en fait 9 jours,entre des
colonnes françaises et les guerriers
de l’Adar, les mitraillettes fau-
chaient les résistants qui attaquaient
parfois avec des armes blanches…

16 officiers français,des dizaines de
tirailleurs et goumiers furent tués,et
dans le camp des Adrarois, ce fut un
véritable massacre. Et Gouraud le
conquérant, montra tout de même
qu’il savait respecter le courage, il

fit sonner les clairons et invita ses
troupes à saluer « les braves guer-
riers «de l’Adrar» Le 9 janvier
1909,  il pénétrait à Atar, vidée par
ses habitants.

Aoujeft, une vieille cité

longtemps isolée

De Ain Ehl Taya, on va directe-
ment à Aoujeft.  Aoujeft, une vieille
cité que la sécheresse et les dunes
ont longtemps isolée, Aoujeft qui a
tant donné, qui n’a que peu reçu et
qui attend, la route peut être qui la
reliera au Tagant et au reste du pays,
ou une saison meilleure, qui fera
reverdir la terre et les visages des
gens, ou peut être la simple recon-
naissance du rôle qu’il a joué, dans
le savoir, dans la résistance et aussi
dans la production. Mais les vieilles
rues sablonneuses, les maisons
faites d’une pierre éclatante,  super-
posées, l’architecture paraissant si
fragile et qui a pourtant résisté au
temps, le marché grouillant de têtes
qui regardent avec sympathie le
visiteur de passage,tout cela donne
envie de rester,de faire d’Aoujeft
une escale longue. Mais Aoujeft
possède encore les restes de son
passé, il y a des mahadras dignes de
respect, dont l’une tenue par une

femme, Fatimetou Mint Khaima,
héritière d’une longue tradition
féminine, de présence dans le
savoir, dans la culture et aussi dans
la vie sociale et  politique. Mais la

force d’Aoujeft c’est d’abord qu’il
est le cœur palpitant du Dhar,
l’Adrar des grandes oasis, Toungad,
TIminitt, Mheirith, Terebane,
Leegueil, Maadan, Meddah,et des
dizaines d’autres oasis qu’une seule
guetna ne saurait suffire pour
visiter,et qui sont joie et revanche
de la nature,contre un désert omni-

présent et qui mange tout,ces oasis
sont volées au sable brûlant,et au
soleil,des haltes dans la marche
impétueuse du sable et des vents.

Maeden El Irvan, 

une société sans caste

Maaden El Irvane, à prés de trente
kilomètres d’Aoujeft, joue l’isole-
ment, parce que cette cité bâtie sur
le soufisme a choisi de s’éloigner un
peu et de vivre de sa propre vie .Son
créateur. Cheikh Mohamed Lemine
Ould  Sidina, ne fut pas seulement
un guide soufi, il fut aussi un grand
constructeur et un homme qui
voyait beaucoup plus loin que ses
contemporains. Il croyait à l’isole-
ment pour prier, pour méditer mais
aussi au travail en commun, à la
socialisation des moyens, l’éduca-
tion moderne et à l’égalité des
croyants. Maaden s’appelait au
début Tan-tan, il l’acheta à ses
quelques habitants, le renomma et
entreprit d’y construire une cité
qu’il bâtit de ses mains et de celles
des fidèles.
Maeden El Irvan fut un village,

pas seulement de prière mais aussi

de production, il connut une école
très particulière qui donna des
bacheliers de 14 ans, il intéressa
beaucoup d’organisations humani-
taires qui s’y investirent beaucoup,
il connut bien avant plusieurs capi-
tales régionales, l’ère de l’Internet.
Cheikh Sidina  y bâtit une société
sans castes où la fille du Cheikh put

s’unir à un mécanicien sénégalais,
et où Roger Enroe, un médecin fran-
çais, converti à l’Islam et au sou-
fisme, est encore considéré comme
un saint.
Malheureusement, trop de

secousses arrivèrent  dans la succes-
sion du Cheikh, des divisions qui
semblent être dépassées mais
Maeden El Irvan a comme perdu
quelque chose de son âme d’antan.

Mheirith,  

une merveilleuse oasis

Mheirith lui semble plutôt éloigné
du soufisme. C’est une oasis mer-
veilleuse qui offre un panorama
superbe du haut d’une montagne
qu’il est difficile de gravir.
M’Heirith c’est incontestablement
l’une des plus belles oasis de
l’Adrar. J’allais dire la plus  belle;
mais j’entends d’ici les cris.
M’Hairith est, en tout cas,  la pre-
mière production de dattes et la
seconde production en légumes
après Tawaz. Mheireth est  l’oasis la
plus populeuse en période de
guetna, on y rencontre des «guey-
tana » venus de partout, les jeunes

venus des villes se constituent en
équipes, et jouent dans un stade
immense, une  batha à vous couper
le souffle, et il faut voir certaines
ruelles ombragées par les palmes
pour avoir  une idée de ce que peut
être la beauté d’un oued. Mheirith a
une histoire pas très ancienne, un
homme du nom de Tenaki venu du
Brakna et qui décide de s’établir
dans cette belle vallée, et de tuer le
lion qui y fait la loi. Depuis, ses des-
cendants ont fait souche. 
A Mheirith, j’ai rencontré  un

chantre de l’épopée de Sidi Saghir
Ould Moulay Zeine et ses compa-
gnons, ceux qui, en attaquant le
poste de Tidjikja et en tuant
Coppolani, voulaient arrêter l’irré-
sistible, l’avancée coloniale.  Ils
étaient partis d’Aoujeft  et de
Mheireth, ils s’étaient agrandis en
chemin jusqu’à devenir vingt trois,
et leur légende habite désormais les
esprits.
Cet Homére n’avait jamais été

enregistré, personne n’a jamais
publié intégralement son récit et

pourtant, il a la verve des grands
conteurs et la précision des vrais
historiens, il sait parler des détails,
compter l’histoire de chacun des
compagnons, décrire chaque lieu où
ils se sont arrêtés. La « kerza » le
poème qui chante la légende de Sidi
Saghir et ses compagnons est une
longue tirade homérienne qu’enton-
nent en balançant la tête les vieux
habitants de Mheirith.  Mais que
représentent-ils ces vingt trois héros
de la résistance pour les jeunes
d’aujourd’hui ?  �

MBAREK OULD BEYROUK

LA GUETNA EN ADRAR (3)

Une histoire de foi et de résistance
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partir du 17ième siècle les
jurisconsultes et les
hommes de lettres Mauri-

taniens ont essaimé vers la zone
Sahélienne. C’est ainsi que la famille
de Oukeitiyines s’est installée à
Tombouctou et a été à l’origine de
l’essor Culture que cette ville a
connu des siècles durant. 
La déportation forcée vers

Marrakech des membres de cette
famille dont Ahmed Baba Ettom-
boucti, par le Roi Saadien Ahmed El
Mansour Eddahbi, a été l’occasion
pour ces savants d’impulser forte-
ment le développement culturel et
spirituel du Maroc.
La migration au cours de la même

période d’autres literati Mauritaniens
vers le Sénégal, a établi l’influence
religieuse et intellectuelle Maurita-
nienne dans ce pays. Laquelle
influence sera consolidée par le mou-
vement réformiste de l’Imam Nasser
Eddine Aoubek, dans toute la vallée,
au Walo, et au Kayor au 17ième
siècle.
Au 19ième Siècle l’essor culturelle

du pays,a pris une grande ampleur
tant au Niveau des cités qu’ au niveau
de la «Badia», sachant d’ailleurs que
la badia Mauritanienne constitue
l’unique cadre de vie nomade dans
tout le monde Arabo-islamique où la
culture savante a pu être à tel point
florissante qu’elle a rayonné tous
azimuts. 
Cet essor s’est traduit par une créa-

tivité remarquable et une mobilité
notoire de savants Mauritaniens. En
conséquence le nombre de Madras-
sas s’est accru et la production intel-
lectuelle s’est intensifiée sur toute
l’étendue du pays. Il s’en est suivi un
accroissement substantiel du nombre
de manuscrits produits localement et
ceux importés de l’extérieur.
Au cours de la 2ième moitié du

19ième siècle alors que les premières
prémices du mouvement de la
Renaissance Arabe commençaient à
être perceptibles au moyen Orient, un
bon nombre d’érudits Mauritaniens
émigre et s’installe pour des périodes
plus ou moins longues dans le monde
Arabe. 
Ces illustres savants ont produit

des écrits de valeur, ont laissé leurs
empreintes partout où ils sont passés
et ont fortement impressionné les
autorités politiques, religieuses et
académiques auxquelles ils ont eu à
faire. Ainsi à titre d’exemple, lors du
périple qu’il a effectué de 1828 à
1843, Taleb Ahmed Ould Tweir El
Jenna a fasciné les élites intellec-
tuelles Marocaine, Tunisienne, Li-
byenne, etc.…. et a su forcer le res-
pect et gagner la confiance du Sou-
verain Alaouite, Moulaye Abder-
rahmane Ibn Hicham dont il a été
l’hôte à Marrakech durant son séjour
au Maroc. 
Mohamed Mahmoud Ould Tlamid,

installé au moyen orient, ayant pour
sa part été jugé le meilleur connais-
seur de la langue Arabe et des
sciences y affairant, a été chargé en
1886 par le Sultan Turc Abdel
Hamid, d’une mission scientifique
qui devait l’amener en Espagne, en
France et en grande Bretagne. 
Et en 1888 il a été désigné par le

même Sultan et cette foi-ci, sur
demande express du Roi Oscar de
Suède pour présenter une communi-
cation sur la langue Arabe et la
Culture islamique devant la deu-
xième session de l’Académie Sué-
doise de Stockholm. Il convient d’in-
diquer par ailleurs que Ould Tlamid a
été l’ami et le compagnon du célèbre
Sa-vant et réformateur Egyptien du
19 éme siècle, Mohamed Ab-douh. 
L’essor Culturel ex-ceptionnel

qu’a con-nu Bilad
«Chuiguitt» en-tre le
11ième et le 19ième
siècle et la mobilité
des hommes de lettres
Maurita-niens, leur
prosélytisme et leur
propension à créer des
foyers de savoir
partout où ils s’instal-
lent, sont au-tant de
facteurs qui expliquent
l’importance quantita-
tive des manuscrits
disponibles à l’heure
actuelle en Mauritanie
et dans les pays limi-
trophes voir dans
toutes la sous-région.
En effet, en

Mauritanie, il a été
possible de dénombrer
300 Biblio-thèques
privées et de recenser plus de 40.000
manuscrits dont 300 sont déjà sur
microfilms. Tandis qu’au Mali voisin
l’on a pu recenser plus de 9000
manuscrits dont la majeure partie se
trouve au centre Ahmed Baba à
Tombouctou; au Niger, plus de 3600
manuscrits de théologie, de philolo-
gie, de médecine…, ont été collectés
et déposés au centre des manuscrits
Arabes et étrangers grâce aux efforts
personnels du chercheur Nigérien,
Bouba Hama. Au Sénégal la collecte
de manuscrits Arabes a débuté depuis
1966, date à laquelle un catalogue
des titres de manuscrits a été élaboré
et publié. 
C’est dire l’importance de l’héri-

tage intellectuel que recèle cette aire
d’influence culturelle et spirituelle
Mauritanienne et le poids de la res-
ponsabilité historique qui incombe
aux autorités académiques et poli-
tiques du pays vis-à-vis de ce pan du
patrimoine National qu’il convient
de se réapproprier, de mettre en
valeur et de diffuser. 
Dans cet ordre d’idées, il convient

d’indiquer que les Mahadras qui
constituent des institutions éduca-
tives d’enseignement traditionnel
dans toute la région et dont certaines
pouvaient jusqu’en 1905 avoir la
capacité de 500 apprenants, ces
Mahadras, dis-je, ont commencé à
péricliter à partir de l’avènement de
la colonisation et de l’introduction
dans le pays du système éducatif
francophone. 
Ainsi, alors qu’en 1967, on comp-

tait dans le pays 657 Mahadras avec
54128 apprenants, on n’y comptait
en 1986 que 257 Mahadras avec
2641 apprenants. Et cette situation
est d’ailleurs opposable aux pays de
la sous-région. En revanche le
système éducatif moderne ne cesse
de se développer de façon soutenu
puisque le taux de scolarisation
approche actuellement de 100%, et le
ratio de filles par rapport aux garçons
avoisine 37%. De plus on constate
depuis quelques temps, un regain
d’intérêt pour l’enseignement Arabo-
islamique traditionnel ce qui s’est
traduit par une grande prolifération
des Mahadras partout dans le pays
puisque leur nombre atteint au-
jourd’hui 3098 regroupant plus de
10% des enfants Mauritaniens en
âges préscolaire et scolaire. 
Il ressort de tout ce qui précède que

la position géographique de la
Mauritanie, son poids social et sa
situation économique semblent cons-
tituer, en raison notamment des aléas
climatiques, des précarités écono-
miques et de la faiblesse numérique
qu’ils impliquent, des handicaps dont
on pourrait penser qu’ils sont de
nature à décourager les investisse-
ments dans les projets à rentabilité

incertaine comme celui de la création
d’une Maison d’ Edition dans le
Pays.
Toutefois, quand on y regarde de

plus prés, l’on se rend plus aisément
compte qu’il existe un ensemble
d’atouts précieux et de facteurs favo-
rables qui, combinés, sont suscepti-
bles d’assurer la viabilité et à terme
le franc sucées de ce projet.
Il s’agit en l’occurrence de :
1-Le volume impressionnant des

manuscrits disponibles qui consti-
tuent le patrimoine Culturel National
ainsi que le prolongement de ce patri-
moine existant dans les pays voisins
et dont la mise en valeur incombe, au
premier chef, à la Mauritanie.
2-Les 4600 km de frontières que

possède la Mauritanie avec ses
voisins et qui ont de tout temps été
des espaces de partage et d’échanges
économiques, culturels et spirituels à
travers lesquels le rayonnement reli-
gieux et intellectuel Mauritanien
s’est étendu tout azimuts.
3-La généralisation de la scolarisa-

tion, le développement et la diversifi-
cation des composantes du système
éducatif national moderne et l’expan-
sion grandissante de l’enseignement
privé tant traditionnel que formel.
4-La volonté affirmée des pouvoirs

publics de promouvoir la culture
Mauritanienne dans toute sa diver-
sité, d’encourager la recherche scien-
tifique d’impulser la création litté-
raire et de stimuler toutes les formes
de production intellectuelle aux fins
de favoriser le rayonnement culturel
et artistique du pays et à terme, lui
faire retrouver l’aura et le prestige
qui ont pendant longtemps fait la
réputation de Bilad Chinguit.
Cette vision des choses a été au

centre des préoccupations du prési-
dent de la république, Mohamed Oud
Abdel Aziz, telles qu’elles sont reflé-

tées dans son programme politique.
Vision que le Ministère de la Culture,
de la jeunesse et des Sports s’emploie
activement à traduire en réalité tangi-
ble ; et ce à la faveur des préparatifs
entrepris dans la perspective de la
célébration de Nouakchott comme
capitale de la culture Islamique pour
2011.
Cette volonté et les considérations

géostratégiques qui la sous-tendent,
confèrent de facto, à la maison
d’Edition dont la création devient un
impératif urgent, une raison d’être et
une mission qui vont bien au-delà de

celles d’une simple entité commer-
ciale à but strictement lucratif, chose
qui doit ,du reste , lui valoir de béné-
ficier d’un appui substantiel des pou-
voirs publics dans sa phase de démar-
rage et d’être accompagnée ,après
son opérationnalisation, jusqu’à ce
qu’elle atteigne sa vitesse de croi-
sière. Ce qui exaucera, à n’en point
douter, l’un des vœux les plus ardents
de l’intelligentsia du pays et répon-
dra aux attentes réelles d’un lectorat
national grandissant et de plus en
plus avide du savoir. �

L'Urgence de créer une maison d'édition
Nouakchott Août 2010; Mohamed Lemine Ould EL KETTAB, Coordinateur national du projet Nouakchott capitale de la Culture Islamique pour 2011 

Des quantités de pluie ont été
relevées, au cours des dernières 24
heures, dans plusieurs localités de
l'intérieur du pays selon le Réseau
Administratif de Commandement
(RAC):

Assaba
- Sani. 40 mm
- Laaweissi. .01 "

Gorgol
- M'Bout 09,1"
- Kaédi. 01,5"
- Toulel. 11 "
- Tokomadji 12 "
- Toufoundé Civé. .01 "
- Maghama 03,5"
- Lexeiba1 .03,5"
- Mouftah El Khaïr. 03,5"
- El Akrich. 10 "
- El Hamdiya 04 "
- Taringue 13 "
- Agueneitir Levrachile. .07,7"
- El Vedra 35

Brakna
- Aleg 25 "
- Teiba 29 "
- Goural. 15 "
- Zeghlane 05 "
- Elb Jmel  06 "
- Maghta Lahjar 21 "
- Dionaba 17 "
- Lerdi 15 "
- Sangrava. .02,5"
- Dar El Barka .28 "
- Aéré M'Bar 69,5"
- Cheggar. 10 "
_ Vethi. 26 "
- Teille 50 "
- Male 54 "
- Bababé 07 "
- El Vor. 50 "
- Boghé 37,2"
- Waboundé .09,5"
- Daghvegue 20 "

- Roumdi Ehel Ahmed 
Ethemane. 09 "
- Ould Birome 48 "
- Arwa . 30 "
- Maghamett Wematt 06 "
- Bir El Foze 20 "
- Leleib Dekhlani 10 "
- Meymeye Tendhha 12 "
- Dar El Avia .13 "
- Cham. 11"
- Dar Selam  08 "
- M'Bagne. 19 "
- Debaye El Hijaj. 38 "
- Bagodine 16 "
- Niabina. 14 "

Trarza
- Rosso. 40 "
- Jedr El Mohguen 02 "
- Keur Macène. 06 "
- N'Diago. 04,5"
- Diawling. 11 "
- Lexeiba 2. 02,5"
- Legatt. 03 "
- Amara. 03,5"

Adrar
- Chinguetty 05 "
- Choum. 02 "
- Aoujeft 02 "
- N'Terguint 05 "
- Ouadane. 02 "

Tagant
- Rachid 16 "
- Tichitt 03,5"
- Lekhcheb 02,5"
- Tidjikja 12,5"
- Ghoudiya 27 "

Guidimakha
- Sélibaby 32 "
- Ould Yenge 04 "
- Dafor. 24 "
- Woumpou. 20 "
- Arr 20 "
- N'Kheile. 35,5"

PLUVIOMÉTRIE

Des quantités de pluie à l'intérieur du pays 
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Arabie: 

Une horloge géante pour instaurer

"l'heure de La Mecque" 

Les fidèles du monde entier pourront prochainement
régler leurs montres sur l'horloge géante en cours d'in-
stallation à La Mecque.
Les Saoudiens espèrent que l'horloge qui dominera la
Grande mosquée de la Mecque du haut d'une tour
établira pour les Musulmans une "heure de La
Mecque", pour concurrencer le temps moyen de
Greenwich. Selon l'agence officielle Spa, le mécanisme
sera mis en service, pour un essai de trois mois, lors de
la première semaine du mois sacré de ramadan qui
débutera mercredi ou jeudi.
D'un diamètre de 46 mètres chacun, les quatre cadrans
faits de matériaux de haute technologie et lacérés d'or
domineront de plus de 400 mètres le complexe de la
Grande mosquée.
La tour mesurera 601 mètres de haut, selon Spa, ce qui
en fera le bâtiment le plus haut du monde après Burj
Khalifa de Dubaï qui culmine à 828 mètres.
Sur son site Internet, la firme allemande, Premiere
Composite, chargée du revêtement du sommet de la
tour, une flèche scintillante surmontée d'un croissant
doré, indique une hauteur de 590 mètres.

Quelque 250 "ouvriers musulmans hautement quali-
fiés" s'activent à souder les cadres des quatre faces de
l'horloge, selon Spa.
Sous chaque cadran de l'horloge d'un diamètre six fois
plus grand que celui du fameux Big Ben de Londres,
figurera la phrase "Au nom d'Allah" illuminée de 2 mil-
lions de lampes à DEL.
Quelque 21.000 lampes blanches et vertes décorant le
sommet de la tour seront visibles à 30 kilomètres et
serviront à signaler l'horaire des cinq prières quotidi-
ennes. Et, à l'occasion des fêtes musulmanes, 16 bandes
de lumière enverront dans le ciel des faisceaux de 10
kilomètres.
"Chacun veut voir l'horloge fonctionner", indique un
habitant de La Mecque (ouest), Hani al-Wajih. "Nous
espérons établir un +heure de La Mecque+ et pas seule-
ment avoir une horloge à regarder et à monter".
L'ouvrage décoré de deux épées vertes et d'un palmier,
l'emblème de l'Arabie saoudite, commence à prendre
forme. Selon Mohammed al-Arkoubi, le directeur du
Royal Mecca Clock Tower Hotel, qui se trouve dans le
complexe, l'installation de l'horloge a été "une énorme
opération". L'horloge s'inscrit dans la volonté de rem-
placer le temps universel coordonné (UTC), qui était
jusqu'en 1972 le temps moyen de Greenwich, par un
temps moyen de La Mecque.
Réuni en conférence à Doha en 2008, des religieux
musulmans ont affirmé, arguments "scientifiques" à
l'appui, que l'heure de La Mecque était le véritable
temps moyen. Selon eux, la ville se trouve au centre du
monde et non le méridien de Greenwich qui avait été
imposé par l'Occident en 1884.
La tour s'intègre au projet de complexe hôtelier Abraj
al-Baït, financé par des fonds publics et composé de
sept tours surplombant un immense podium. Six ont
entre 42 et 48 étages et au milieu s'élève la tour de l'hor-
loge, deux fois plus haute.
Avec 3.000 chambres et appartements, un centre com-
mercial de cinq étages et une immense salle de con-
férences et de prières, le complexe aura 1,5 million de
m2 de surface, soit un peu moins que le terminal 3 de
l'aéroport de Dubaï considéré comme le bâtiment le
plus spacieux du monde.
Le complexe comprend trois hôtels de luxe, le
Fairmont, le Raffles et le Swiss Hotel. Il aura des cen-
taines d'appartements luxueux, donnant pour la plupart
sur la Grande mosquée. Il aidera les Saoudiens à donner
à La Mecque la capacité d'accueillir 10 millions de
pèlerins lors du Hajj annuel, au lieu de 3 millions
actuellement.
L'horloge en sera l'icône. Les visiteurs pourront accéder
à une plate forme située sous les cadrans et visiter un
musée islamique de quatre étages.
"La construction de la plus grande horloge sur le lieu le
plus saint de la terre est un rêve qui devient réalité pour
les Musulmans", clame Atif Felmban, un habitant.

Glissements de terrains en Chine: 
L'espoir de sauver des vies s’amenuise

Les sauveteurs chinois recher-
chaient toujours mardi dans la boue
un millier de personnes portées dis-
parues après les glissements de
terrain dans le Gansu, mais avec l'e-
spoir de plus en plus ténu de sauver
des vies, alors que le bilan des
morts doublait.
Au moins trois villages ont été
ravagés samedi par des avalanches
de boue et de roche, provoquées par
les pluies torrentielles qui se sont
abattues sur la province du Gansu.
Le dernier bilan provisoire de la
catastrophe survenue dans une
région isolée de cette province du
nord-ouest de la Chine, où un tiers
de la population est tibétaine, a été
plus que doublé mardi en fin de
journée, s'établissant à 702 morts et
1.042 disparus, ont annoncé les
autorités provinciales. 
Mardi, un homme de 52 ans a été
retiré vivant d'un immeuble d'ap-
partements, plus de 50 heures après
le sinistre et les équipes de secours
ont indiqué avoir perçu de "faibles"
signes de vie dans une autre zone,
selon l'agence Chine Nouvelle.
Les coulées de boue ont recouvert
une zone de cinq kilomètres de long
et 500 mètres de large, selon la
même source, les eaux boueuses
ayant atteint par endroit le 3e étage
des bâtiments. Face aux nouvelles
précipitations attendues en fin de
semaine, le Premier ministre Wen
Jiabao, venu réconforter les sur-
vivants lundi, a appelé les équipes
de secours à redoubler d'efforts
mais a reconnu que la tâche était
compliquée. "Nous devons bien
réaliser la difficulté de la mission
des secours", a-t-il déclaré, cité par
Chine Nouvelle. "Vous devez faire
au plus vite et n'épargner aucun

effort pour sauver des vies". Le
président Hu Jintao a présidé mardi
une réunion de responsables du
Parti communiste sur la gestion de
la crise. Plus de 7.000 soldats et
membres des secours ont engagé
une course contre la montre pour
trouver des survivants dans la ville
la plus touchée, celle de Zhouqu
(135.000 habitants), où la couche de
boue atteignait 2 mètres dans cer-
taines rues. De nombreuses maisons
et des voitures ont été enterrées, des
routes et des ponts coupés dans
cette région qui a déjà payé un lourd
tribut lors du séisme du Sichuan
voisin, en 2008. La rivière Bailong,
qui traverse Zhouqu, obstruée par
les débris, les voitures et les mai-
sons charriés par les flots, débordait
encore mardi. Seul le sommet des
lampadaires dépassait de l'eau dans
les rues inondées, selon une jour-
naliste de l'AFP, tandis que les habi-
tants faisaient la queue pour obtenir
un peu d'eau et de nourriture. Dans
le centre-ville, l'odeur des cadavres
était insoutenable et des femmes
tibétaines pleuraient les disparus.
Des pluies torrentielles ont fait
depuis le début de l'année en Chine
plus de 2.100 morts ou disparus et
provoqué l'évacuation de 12 mil-
lions de personnes dans le sud, le
centre et plus récemment le nord-
est. De nouvelles pluies sont atten-
dues à partir de mercredi.
Selon le ministre chinois de la Terre
et des Ressources naturelles, Xu
Shaoshi, la catastrophe peut s'expli-
quer par différents facteurs: de
fortes pluies, le tremblement de
terre de 2008 au Sichuan qui a
déstabilisé les montagnes proches,
la sécheresse prolongée et l'érosion
des sols.

Guinée/présidentielle: 
Satisfaction des partis des deux candidats au 2e tour 

Les deux partis guinéens dont les
candidats sont qualifiés au second
tour de l'élection présidentielle en
Guinée, ont exprimé mardi à l'AFP
leur satisfaction au lendemain du
choix de la date du scrutin, le 19
septembre.
"Notre souhait était que le scrutin se
tienne le plus vite possible.
Maintenant que nous avons une
date, c'est bien et c'est très bien
d'ailleurs. Chacun est fixé, notre
combat consiste à remporter cette
élection de façon incontestable", a
déclaré l'ancien Premier ministre,
Cellou Diallo Diallo, candidat de
l'Union des forces démocratiques de
Guinée (UFDG).
"Nous avons les moyens et les mil-
itants pour arriver à notre fin. Je
remercie tous les acteurs de la tran-
sition qui ont conduit le navire
Guinée jusqu'ici", a ajouté M.
Diallo. De son côté, Mohamed
Diané, secrétaire administratif du
Rassemblement du peuple de
Guinée (RPG), parti du candidat et
opposant historique Alpha Condé,
estime avoir "pris acte de cette déci-
sion".

"Nous demandons simplement que
les imperfections et autres faibless-
es constatées au premier tour soient
revues et corrigées. Notre exigence,
c'est de ne pas accepter les légèretés
constatées et sciemment
entretenues lors du premier tour.
Que chacun s'y mette pour un bon
déroulement du scrutin pour éviter à
notre pays des violences", a dit M.
Diané au nom d'Alpha Condé.
Le second tour de la présidentielle
guinéenne aura lieu le 19 septem-

bre, a annoncé lundi la présidence
de la transition en Guinée.
Il opposera Cellou Dalein Diallo et
Alpha Condé qui avaient respec-
tivement obtenu 43,69% et 18,25%
des suffrages au premier tour orga-
nisé le 27 juin.
Les Guinéens avaient alors par-
ticipé dans la liesse et le calme à
cette première élection libre depuis
l'indépendance en 1958 du pays, qui
n'a connu depuis que des régimes
dictatoriaux civils et militaires.

RDC/élections: 
Le 1er tour de la présidentielle fixé 

au 27 novembre 2011 
Le premier tour de l'élection prési-
dentielle en République démocra-
tique du Congo (RDC) a été fixé au
27 novembre 2011 au terme du
premier quinquennat du chef de
l'Etat Joseph Kabila, a-t-on appris
mardi de source officielle.
Selon un communiqué de la
Commission électorale indépen-
dante (CEI), "le premier tour de
l'élection présidentielle et des élec-
tions législatives nationales" a été
fixé au 27 novembre 2011.
Au cas où aucun des candidats ne
parviendrait à remporter plus de
50% des suffrages au premier tour,
un second tour serait organisé "le 26
février 2012", en même temps que
"les législatives provinciales" dans
les 11 provinces du pays.
Le nouveau président prêtera
serment le 10 janvier 2012, s'il est
élu au premier tour et le 4 avril
2012, s'il passe au second, précise la
CEI. Suivra ensuite l'élection des

sénateurs le 13 juin 2012, puis celle
des gouverneurs et vice-gou-
verneurs des provinces le 12 juillet
par les assemblées provinciales,
indique la commission. Les con-
seillers municipaux, les conseillers
des secteurs et des chefferies seront
élus le 31 janvier 2013, suivi le 19
mai de l'élection des chefs de
secteurs, des bourgmestres et con-
seillers urbains. Ce long processus
électoral s'achèvera le 8 août 2013
avec l'élection des maires et maires
adjoints, conclu le texte, signé du
rapporteur de la CEI, Dieudonné
Mirimo Mulongo.
La publication de ce calendrier
intervient moins de deux semaines
après la création d'une nouvelle
Commission électorale nationale
indépendante (Ceni) qui n'est pas
encore opérationnelle, et qui doit
remplacer la CEI, une institution
créée en 2002 à l'issue des accords
de paix intercongolais. 
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Russie

Des sites nucléaires toujours 

menacés par les feux 

La fumée s'est légèrement dissipée
mardi à Moscou, alors que des mil-
liers de pompiers et militaires con-
tinuaient à lutter contre les feux,
notamment aux abords de sites
nucléaires, et que la Russie com-
mençait à évaluer ses pertes.
Deux militaires sont morts lundi en
luttant contre des incendies autour
du centre nucléaire de Sarov, à 500
km à l'est de Moscou, où sont
notamment fabriquées des armes
atomiques, a annoncé mardi la
cellule régionale anti-incendie citée
par les agences russes.
Près de 500 hommes étaient mobil-
isés pour combattre le feu autour
d'un autre centre militaire, à
Snejinsk, dans l'Oural, à 1.500 km à
l'est de Moscou, qui développe des
armes nucléaires, selon le ministère
des Situations d'urgence.
"La surface des incendies a diminué
et concerne six hectares" contre sept
dimanche, selon la même source. 
Les autorités locales ont par ailleurs
révélé lundi qu'elles avaient décrété
trois jours plus tôt l'état d'urgence
autour du complexe Maïak (région
de Tcheliabinsk, également dans

l'Oural), un gigantesque centre de
retraitement et de stockage de
déchets nucléaires.
Après deux semaines d'incendies
qui ont fait 54 morts et détruit deux
bases militaires dans la région de
Moscou, les autorités se sont félic-
itées mardi de progrès dans la lutte
contre les feux qui s'étendent tou-
jours sur une surface de 175.000
hectares à travers le pays. 
"Nous continuons d'observer une
tendance positive", a déclaré
Vladimir Stepanov, haut respons-
able du ministère des Situations
d'urgence. 
La surface des feux des tourbières à
l'origine de la fumée nocive qui
enveloppe la capitale depuis
plusieurs jours a diminué dans la
région de Moscou de 30 hectares,
selon M. Stepanov. 
Des essais de missiles Iskander et
d'autres armements élaborés à
Kolomna (113 km au sud-est de
Moscou) ont toutefois été sus-
pendus à cause des incendies qui
font rage dans cette zone, a annoncé
mardi le constructeur. 
"Dès le début de la sécheresse, nous

avons suspendu les essais et
actuellement nous ne pouvons
évidemment pas les poursuivre
parce qu'il y a un risque important
d'incendies", a déclaré le directeur
du bureau de construction KBM,
Valéri Kachine, à l'agence Interfax.
Moscou respirait mieux mardi après
quatre jours dans une fumée suffo-
cante, mais la situation n'est pas
revenue à la normale. 
"Nous observons une certaine
baisse de la pollution (...) Mais le
problème perdurera tant que les
feux ne seront pas éteints" a déclaré
Alexeï Popikov, de l'observatoire
pour l'environnement à Moscou,
Mosecomonitoring. 
Le niveau de monoxyde de carbone
à Moscou était 1,4 fois supérieur au
seuils d'alerte, une légère améliora-
tion par rapport à la veille (2,2 fois
plus élevé). Samedi, les seuils
avaient été dépassés de 6,6 fois. 
Les autorités ont reconnu lundi que
la mortalité avait doublé à Moscou
à cause de la canicule et la pollu-
tion. 
Le président russe Dmitri
Medvedev a de son côté rejeté les
critiques sur la mauvaise prépara-
tion du pouvoir à cette situation
pourtant prévisible. 
"Si nous avions commencé à nous
préparer il y a 10 ans, nous n'auri-
ons pas pu faire quoi que ce soit", a-
t-il déclaré lundi soir en visitant
l'une des régions les plus touchées
par les feux. 
"Il est plus facile de maîtriser les
feux au Luxembourg qu'en Russie",
a-t-il ajouté.
Les feux ont eu un grave impact sur
l'économie russe qui commençait à
peine à se remettre de la crise mon-
diale. Des analystes ont prévenu
mardi que les incendies allaient
coûter à la Russie au moins 15 mil-
liards de dollars, soit 1% du PIB. 

Plus de 1.200 civils ont été tués en
Afghanistan au premier semestre
2010, soit un bond de 25% par
rapport à 2009, les insurgés tuant
sept fois plus que les forces interna-
tionales et afghanes, selon un
rapport livré mardi par l'ONU.
"1.271 civils ont été tués et 1.997
ont été blessés, la plupart griève-
ment", sur les six premiers mois de
l'année, a déclaré Staffan de
Mistura, le représentant spécial de
l'ONU à Kaboul, lors d'une con-
férence de presse dans la capitale
afghane. L'ONU constate ainsi une
augmentation de 25% du nombre
de civils tués par les insurgés et par
les forces internationales.
Au total, le nombre de victimes -
morts et blessés - a augmenté d'un
tiers, les insurgés étant respon-
sables de trois-quarts des actions
conduisant à des morts et blessés.
En moyenne, les insurgés tuent sept
fois plus de civils que les forces
afghanes et internationales, selon
l'ONU.
"Le coût humain de ce conflit aug-
mente malheureusement, le nombre
de civils tués ou blessés augmente",
a dit M. Mistura, déplorant par
ailleurs une hausse de 55% du
nombre d'enfants tués. 
Les bombes artisanales et les atten-
tats suicide --les deux modes opéra-
toires favoris des talibans-- sont la
première cause de mortalité parmi
les civils même si elles ne les visent
pas directement mais ciblent le plus
souvent les soldats étrangers ou
afghans, ou des bâtiments officiels.
L'ONU souligne par ailleurs que les
assassinats ont quasiment doublé,
notamment les meurtres de candi-
dats aux élections législatives du 18
septembre.
Cette tactique des insurgés, essen-
tiellement à l'oeuvre dans le sud,

Afghanistan 
Plus de 1.200 civils tués au premier

semestre 2010

Discriminations: 
Un comité de l'ONU se penche sur 

la situation en France 
La politique de la France envers les
minorités sera passée au crible mer-
credi et jeudi par le Comité de
l'ONU chargé de la lutte contre les
discriminations, les débats devant
être dominés par le sort des Roms,
des gens du voyage et la question de
l'identité nationale.
Le Comité de l'ONU chargé de
suivre l'application de la Con-
vention internationale sur l'élimina-
tion de toutes les formes de discrim-
ination raciale, qui examine péri-
odiquement la situation dans
chaque pays membre, a déjà diffusé
la série de questions qu'il s'apprête à
poser à Paris après la présentation
du rapport français.
Elles portent notamment sur "le
grand débat sur l'identité nationale"
ouvert par le ministre de l'Immi--
gration, de l'Intégration, de l'Iden-
tité nationale et du Développement
solidaire, sur la politique d'immi-
gration, ainsi que "sur la discrimi-
nation à l'égard des Roms", des
sujets qui agitent le monde politique
français depuis quelques mois.
La France tentera "d'apporter des
réponses, de montrer que des lois
ont été votées" et surtout qu'"elle a
une approche différente des
minorités qu'aux Etats-Unis ou en
Inde, du fait du principe de l'égalité
de tous devant la loi" que représente

la laïcité, a expliqué à l'AFP une
source diplomatique.
Ces justifications sont loin de satis-
faire des ONG qui s'attendent à des
débats animés devant le comité
onusien.
"On assiste en France à une régres-
sion" concernant le droit des
minorités qui va "vers une rupture
de l'égalité de traitement", a dénon-
cé la responsable juridique de la
Ligue des droits de l'homme
Isabelle Denise, interrogée par
l'AFP.
Sur les Roms et les gens du voyage,
"il y a un amalgame entre les deux
(...) qui a des conséquences sur des
déclarations tonitruantes", souli-
gne-t-elle en rappelant que les gens
du voyage représentent un "mode
de vie" et non une identité.
De leur côté, insiste-t-elle, les Roms
sont en majorité des Roumains qui
font partie de l'Union européenne,
régie par le principe de libre circu-
lation.
Ces personnes font l'objet d'une
"stigmatisation" destinée à "faire
peur", s'inquiète Mme Denise.
Déjà en 2005, lors du dernier
examen du comité sur la France,
Paris avait été cloué au pilori sur le
sort des Roms. Mais, selon la Ligue
des droits de l'homme, les recom-
mandations faites alors n'ont pas été

suivies.
Ces sujets sont brûlants en France
depuis un discours prononcé le 30
juillet à Grenoble (sud-est) par le
président Nicolas Sarkozy qui a
lancé une "véritable guerre
nationale" contre la criminalité en
liant immigration et insécurité.

vise également les chefs de tribus
afin d'installer un climat de peur en
ôtant aux villages et communautés
leurs leaders traditionnels.
L'ONU s'inquiète aussi de l'aug-
mentation de 136% des violences
dans des zones du nord-est consi-
dérées jusque là comme stables,
comme la province de Kunduz, de
Baghlan et du Badakhchan.
C'est dans le Badakhchan que dix
humanitaires, dont huit occiden-
taux, ont été tués la semaine
dernière.
Les bavures causées par les frappes
aériennes de l'Otan, longtemps
mises en cause par l'ONU et par le
gouvernement du président afghan
Hamid Karzaï, sont en baisse de
64%.
La limitation de ces frappes,
décidée en 2009 par le général
McChrystal alors commandant des
forces américaines et interna-
tionales, avait permis une réduction
du nombre de civils tués.
Le général David Petraeus,
nouveau commandant des forces
internationales en Afghanistan, a
édicté le 1er août des directives
pour épargner les civils, poursuiv-
ant la stratégie de son prédécesseur
de limiter le recours aux frappes
aériennes.
Dans un communiqué, le comman-
dement de l'Otan a rappelé que la
réduction à un "minimum absolu"
du nombre de civils tués était une
de ses priorités, après la publication
des chiffres de l'ONU.
L'intensification du conflit a égale-
ment provoqué une augmentation
radicale des pertes dans le contin-
gent international.
Depuis le début de l'année, 426
soldats étrangers ont perdu la vie en
Afghanistan, contre 520 pendant
toute l'année 2009, selon un
décompte du site Internet spécialisé
icasualties.org.
Sur toute l'année 2009, plus de
2.400 civils avaient péri en
Afghanistan, soit une augmentation
de 14% par rapport à 2008.
Par ailleurs, six policiers afghans
ont été tués dans la nuit dans deux
attaques des insurgés talibans dans
la province du Helmand, une très
dangereuse province du sud de
l'Afghanistan, a indiqué mardi à
l'AFP la police locale.
Cinq policiers ont péri dans l'explo-
sion d'une mine artisanale au
passage de leur véhicule dans la
province du Helmand, a déclaré
Kamaluddin Khan, le numéro 2 de
la police de la province.
Un policier a par ailleurs été tué
dans une attaque à la roquette et à
l'arme légère des talibans contre un
poste de police dans le district de
Musa Qala, toujours dans le
Helmand.

Irak: 
Un chef d'une milice anti-Qaïda 

assassiné au sud de Bagdad 
Le chef d'une milice sunnite luttant
contre Al-Qaïda a été assassiné
mardi matin devant son domicile au
sud de Bagdad par des inconnus, a-
t-on appris de source policière.
Malik Yassine dirigeait la milice
Sahwa de Jourf As-sakhar, une
localité de la province de Babylone,
à environ 60 km au sud de Bagdad.
Deux de ses gardes du corps ont été
blessés dans l'attaque, a indiqué un
responsable de la police de
Babylone, qui a précisé que les
assaillants avaient pris la fuite en
voiture. Formées d'ex-insurgés
ralliés à la lutte contre Al-Qaïda, les
Sahwa ont joué un rôle clé dans la
baisse des violences en Irak, selon
une stratégie américaine qui a
débuté fin 2006 dans la province

d'Al-Anbar (ouest), avant d'être
reproduite dans la majorité des
provinces sunnites. Elles sont une
des cibles privilégiées des groupes
armés. Le 18 juillet, au moins 45
personnes avaient été tuées dans un
attentat suicide dans la ville de
Radwaniya, à l'ouest de Bagdad,
visant des miliciens Sahwa rassem-
blés pour toucher leur paie. 
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Chine: 

Excédent commercial en hausse 

La Chine a affiché en juillet un
excédent commercial plus fort
qu'attendu, à 28,7 milliards de
dollars, malgré des exportations en
progression ralentie, de quoi ren-
forcer les pressions internationales
pour que Pékin laisse son yuan s'ap-
précier.
Les chiffres publiés mardi par les
douanes chinoises montrent que les
produits chinois, des téléviseurs aux
vêtements, n'ont pas souffert de la
crise de la dette en Europe, ni de la
faiblesse de la reprise aux Etats-
Unis. Le ralentissement de leur
croissance n'en a pas moins inquiété
les marchés, la Bourse de Shanghai
perdant mardi 2,89% et celle de
Hong Kong de 1,50%, les prix du
pétrole reculant eux aussi à
Londres, à la suite d'une diminution
des importations chinoises d'or noir.
L'excédent commercial, le plus
élevé depuis janvier 2009, dépasse
de 43% celui du mois de juin. Il est
largement supérieur aux prévisions
des analystes, qui avaient tablé sur
un excédent de l'ordre de 20 mil-
liards de dollars.
La situation a changé radicalement
depuis le mois de mars, lorsque la

Chine avait enregistré pour la pre-
mière fois en 6 ans un déficit
mensuel de son commerce exté-
rieur. Les exportations ont atteint en
juillet un niveau record à 145,52
milliards de dollars, soit une aug-
mentation de 38,1% par rapport à
juillet 2009.
Les importations ont quant à elles
augmenté de 22,7% en glissement
annuel, à 116,79 milliards de
dollars, marquant une décélération
pour le quatrième mois consécutif.
Le rythme de l'envolée des exporta-
tions a également ralenti par rapport
à juin, alors que les aciéristes et
négociants en charbon ou minerais
accéléraient les livraisons avant
l'annulation de certains avantages
fiscaux sur une gamme de produits
le mois dernier.
Pékin s'attend à ce que ce ralentisse-
ment se prolonge durant le restant
de l'année à cause des incertitudes
pesant sur les grandes économies
étrangères. 
Cette perspective devrait encour-
ager les autorités à renforcer leur
contrôle du taux de change du yuan,
dans la crainte de voir une appréci-
ation de la monnaie pénaliser les

exportations.
Mais la hausse de l'excédent com-
mercial apporte de nouveaux argu-
ments aux grands partenaires de la
Chine, qui accusent Pékin de main-
tenir sa monnaie à un taux artifi-
ciellement bas pour pouvoir vendre
moins cher à l'étranger.
"Aux Etats-Unis, le taux de
chômage est proche des 10% et les
statistiques qui doivent être pu-
bliées cette semaine devraient
encore montrer un énorme déficit
commercial de plus de 40 milliards
de dollars", relève Brian Jackson,
analyste à la Royal Bank of Canada
à Hong Kong.
"Ce contraste dans la balance com-
merciale des deux plus grandes
économies mondiales risque d'ac-
croître la pression de Washington
sur Pékin visant à réévaluer le
yuan", a-t-il ajouté.
Pékin s'est engagé à la mi-juin à
laisser le yuan évoluer plus libre-
ment par rapport au dollar, en réin-
staurant une marge de fluctuation de
5% autour d'un cours pivot fixé
quotidiennement.
Mais depuis cette annonce, le yuan
a gagné moins de 1% par rapport au
billet vert, alors que certains par-
lementaires américains considèrent
que la monnaie chinoise devrait être
réévaluée de 40%.
Pour Ben Simpfendorfer, écono-
miste à la Royal Bank of Scotland,
la conjonction d'une hausse de l'ex-
cédent commercial et d'un ralen-
tissement de la croissance des
exportations de la Chine, qui pour-
rait se poursuivre d'ici la fin de
l'année, sera source de tensions.
Selon lui "les deux développements
ne vont que renforcer l'insistence de
Washington pour un yuan plus fort
tout comme la résistance de Pékin"
à un flottement accru de sa
monnaie.

Energie 
L'Iran veut cesser tout commerce en dollar 

et euro en réponse aux sanctions 
L'Iran veut cesser tout commerce en dollar ou euro, y
compris pour ses exportations pétrolières, en repré-
sailles aux sanctions économiques occidentales, a
affirmé le premier vice-président iranien Mohammad-
Reza Rahimi cité mardi par la presse. "Nous allons
sortir le dollar et l'euro de notre panier de devises et les
remplacer par le rial et toute autre monnaie de pays qui
acceptent de coopérer avec nous. Ces monnaies (dollar
et euro) sont sales, et nous ne vendrons plus notre
pétrole en dollar ou en euro", a déclaré M. Rahimi lors
d'un discours lundi devant des responsables éducatifs
iraniens. Il n'a pas précisé comment l'Iran allait
procéder pour parvenir à cet objectif, notamment pour
les exportations ou importations pétrolières du pays,
deuxième exportateur de l'OPEP sur un marché dominé
par le dollar. M. Rahimi a par ailleurs affirmé que l'Iran
allait limiter ses achats à l'Union européenne, qui ont
représenté en 2009 11,4 milliards d'euros soit 27% des
importations iraniennes selon les statistiques officielles
de l'UE. L'Iran, a-t-il précisé, va cesser notamment les
importations européennes de produits alimentaires
comme le blé et le soja, et va lancer un programme pour
produire localement tous "les équipements et pièces
détachées complexes" qu'il achète actuellement en
Europe. "Cela va prendre du temps", a reconnu M.
Rahimi, mais ensuite "nous ne serons plus dépendants
des Occidentaux". Les Etats-Unis et l'UE ont adopté en
juillet de nouvelles sanctions économiques sévères
contre l'Iran qu'ils soupçonnent malgré ses démentis de
chercher à se doter de l'arme nucléaire. Ces sanctions,
dans la foulée d'une nouvelle condamnation de l'Iran
par le Conseil de sécurité de l'ONU le 9 juin, visent
notamment à paralyser le système bancaire iranien et à
empêcher tout commerce, investissement ou transfert
de technologie dans le secteur pétrolier et gazier, vital
pour Téhéran. M. Rahimi a également affirmé que l'Iran
"va augmenter les taxes jusqu'à 200% pour que plus
personne n'achète de produits étrangers, car il ne faut
pas acheter les produits des ennemis".

C'est "un des moyens de contrer les sanctions occiden-
tales", a-t-il souligné en annonçant également la sup-
pression de "toute publicité pour les produits alle-
mands, anglais ou coréens" dans les rues de Téhéran.
Outre l'Union européenne, M. Rahimi s'en est pris nom-
mément à deux autres pays ayant décrété des sanctions
contre l'Iran: la Corée du sud "qui doit recevoir une
gifle", et l'Australie dont les dirigeants sont "une bande
de cow-boys qui se sont joints aux sanctions européen-
nes". Dimanche, le chef de la Banque centrale iranienne
Mahmoud Bahmani avait déjà annoncé que l'Iran
devrait réduire ses importations pour faire face aux
sanctions internationales. "Il faut réduire les importa-
tions" et "autoriser seulement les importations de pro-
duits nécessaires", a-t-il affirmé en soulignant que cela
"empêchera la sortie de devises" et permettra de
"développer l'industrie locale". L'Iran a importé au
cours de la dernière année iranienne (mars 2009 - mars
2010) plus de 55 milliards de dollars (environ 42 mds
euros) de produits, selon les chiffres du ministère du
Commerce.

Russie: 
La croissance économique durement

affectée par la vague de chaleur 

La canicule sans précédent et les
immenses incendies qui touchent la
Russie vont durement affecter son
économie, qui devrait voir sa crois-
sance déjà modeste freinée encore
un peu plus, selon des analystes
interrogés mardi par l'AFP.
"La croissance économique en
Russie est en train de ralentir et la
vague de chaleur va encore la ralen-
tir un peu plus", a déclaré à l'AFP
Alexandre Morozov, économiste en
chef de HSBC en Russie.
Alors que l'économie russe s'est
violemment contractée de 7,9% en
2009 en raison de la crise mondiale,
les autorités tablent sur une crois-
sance de 4% du PIB en 2010, grâce
à la remontée progressive des cours
des hydrocarbures, dont les ventes
représentent 60% des exportations
du pays.
Mais ce chiffre pourrait être revu à
la baisse. Selon M. Morozov, les
pertes dues à la canicule et aux feux
de forêts devraient s'élever à 1% du
produit intérieur brut (PIB) de
2010, soit 15 milliards de dollars

(11 milliards d'euros).
"La sécheresse devrait provoquer
une chute de 30 à 33% des récoltes
de céréales (...) cette année", a-t-il
expliqué, tandis qu'"en raison de la
canicule et de la fumée, les entre-
prises annoncent la fermeture de
lignes de production et la réduction
des horaires de travail".
Cette estimation ne tient pas compte
de la hausse de la mortalité et de la
morbidité et les pertes pourraient
être en fait supérieures, a précisé M.
Morozov.
Vladimir Tikhomirov, économiste
en chef de la banque d'investisse-
ment moscovite Ouralsib, évalue de
son côté les préjudices écono-
miques entre 0,5 et 1% du PIB, soit
entre 7 et 14 milliards de dollars (5
et 10 milliards d'euros).
"Mais c'est le pire scénario", a-t-il
précisé à l'AFP, estimant que les
conséquences des vacances forcées,
de la hausse de la mortalité et des
maladies seraient compensées par
une reprise de l'activité économique
un peu plus tard dans l'année.

Pétrole
Le brut en baisse en Asie avant la

réunion de la Fed 
Les cours du brut étaient en baisse
mardi dans les échanges électro-
niques en Asie, les investisseurs
restant en retrait avant une réunion
très attendue dans la journée de la
banque centrale américaine (Fed),
selon des courtiers.
Dans les échanges matinaux, le
baril de "light sweet crude" pour
livraison en septembre perdait 24
cents à 81,24 dollars le baril, tandis
que celui du Brent de la mer du
Nord, à échéance identique, reculait
de 11 cents à 80,88 dollars le baril.
Les dirigeants de la Fed devraient
tenter de se mettre d'accord sur le
meilleur moyen de soutenir davan-
tage l'économie des Etats-Unis.

Lundi, les prix du pétrole ont
rebondi à New York, alors que le
marché spéculait sur d'éventuelles
nouvelles mesures de la banque
centrale américaine (Fed) pour
stimuler l'économie. 
Sur le New York Mercantile
Exchange (Nymex), le baril de
"light sweet crude" pour livraison
en septembre a terminé à 81,48
dollars, en progression de 78 cents
par rapport à vendredi. Il avait
perdu 1,31 dollar vendredi.
A Londres, sur l'Intercontinental
Exchange, le baril de Brent de la
mer du Nord à échéance identique a
gagné 83 cents à 80,99 dollars.

Famine
La Commission débloque près 

de 15 millions d'euros pour le Niger 
La Commission européenne a
débloqué mardi 14,9 millions
d'euros pour le Niger, le pays du
Sahel le plus touché par la crise ali-
mentaire qui affecte cette région.
"Cette aide alimentaire survient à
une période critique pour le Niger et
pourrait sauver jusqu'à 700.000
familles de la faim et de la famine",
a estimé le commissaire européen
chargé du développement, Andris
Piebalgs. Depuis le but de l'année,
la Commission européenne a
apporté une aide humanitaire d'un
montant de 54 millions d'euros dans
les pays du Sahel touchés par la
crise alimentaire, dont 25 millions
d'euros pour le Niger. Compte tenu

des besoins croissants au Sahel, la
commissaire chargée de l'aide
humanitaire, Kristalina Georgieva,
a demandé, début juin, la mobilisa-
tion de 30 millions d'euros supplé-
mentaires pour financer des opéra-
tions humanitaires au Sahel, et
notamment au Niger. Le Niger est
actuellement en proie à une grave
crise alimentaire, en raison d'un
important déficit de vivres à l'issue
d'une campagne agricole 2009
marquée par la sécheresse.
Selon l'ONU, plus de 7 millions de
Nigériens - plus de la moitié de la
population - sont en état d'insécurité
alimentaire, sur quelque 10 millions
de personnes touchées au Sahel.

ECONOMIE
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Grande Mosquée de Nouakchott : 

Règlement du concours d'architecture
1. Objet du concours :
Dans le cadre de la mise en œuvre de sa politique en matière d'Orientation islamique, le

Ministère de l'Orientation Islamique et de l'Enseignement Originel envisage la construction

d'une Grande Mosquée Nationale pouvant accueillir 15.000 fidèles, à Nouakchott.

La Grande Mosquée Nationale devra se distinguer par l'originalité et la force qui carac-

térisent la parti architecturale construit suivant notre style sahélo-maghrébin et qui con-

stituera un signe distinctif de notre capitale, un emblème de notre indépendance et une fierté

religieuse pour notre pays.

2 - Organisation du Concours :
Le Maître d'Ouvrage du concours est le Ministère de l'Habitat, de l'Urbanisme et de

l'Aménagement du Territoire.

Le règlement est déposé en l'Etude Maître Sidina Ould Abekar, Huissier de Justice à

Nouakchott, tél. +222 630 49 38+ ; l'Huissier sera chargé de piloter toutes les opérations re-

latives au concours.

3 - Programme :
Le Programme de la Grande Mosquée Nationale de Nouakchott est disponible au niveau de

la Direction des Bâtiments du Ministère de l'Habitat, de l'Urbanisme et de l'Aménagement

du Territoire.

4 - Conditions de Participation :
Le présent concours d'étude d'architecture est ouvert aux architectes mauritaniens les groupe-

ments d'Architectes ou de cabinets d'Architecture sont fortement recommandés et privilégiés.

Les architectes habilités à concourir devront être exempts de tout empêchement légal d'exer-

cice.

5 -  Inscription au Concours :
L'inscription au concours est gratuite

6 -  Eclaircissements et renseignements :

Pour tout renseignement ou information, les candidats peuvent s'adresser à Monsieur Sow

Amadou Moctar, Directeur des Bâtiments, Ministère de l'Urbanisme et de l'Aménagement

du Territoire, 3ème étage, Fax : +222529 56 99+, e-mail :samoctar@habitat.gov.mr.

7 - Calendrier du Concours :

Lancement du Concours 10.08.2010

Date limite des inscriptions 30.08.2010

Date de réception des propositions 20.10.21010

Présentation des Projets au Jury 21.10.2010

Délibération du Jury 04.11.2010

Date de remise des prix 08.11.2010

8 - Délais de réception et de dépôts des dossiers des candidats
Le dossier de participation au concours doit être envoyé  sous pli fermé et anonyme, avec

accusé de réception, ou déposé  contre récépissé  au plus tard  le 20 octobre  à 12 heures

GMT à l'adresse suivante : secrétariat général du ministère de l'Habitat, de l'Urbanisme et de

l'Aménagement du Territoire, Immeuble du gouvernement, 3ème Etage, à Nouakchott

9 - Résultats du Concours et Primes
Le concurrent lauréat sera chargé du  suivi  et de l'assistance  à la réalisation des travaux. Un

contrat  spécifique  sera conclu  à cet effet.

Les concurrents classés 2ème et 3ème  recevront les primes suivantes :

- 2ème prix : quatre Millions  d'Ouguiyas ( 4 000 000 um)

- 3ème prix : Deux Millions d'Ouguiyas (2 000 000 um)

La  remise des prix sera célébrée lors d'une cérémonie officielle, présidée par  Monsieur le

Ministre de l'Habitat, de l'Urbanisme et de l'Aménagement du Territoire, le 8 novembre  2010

et à laquelle seront invités les lauréats.

10 - Suite à donner au Concours :
Le Ministère de l'Habitat, de l'Urbanisme et de l'Aménagement du Territoire se réserve le

droit d'écourter, de proroger, de reporter, de modifier ou d'annuler  le présent concours quel

qu'en soit le motif. Il s'engage à en informer  les participants mais sa responsabilité  ne saurait

être  engagée par ce fait.

11 - Incompatibilités
Les personnes qui suivent ne peuvent pas participer au concours :

- Les membres du jury ainsi que les membres de leurs familles proches  ou éloignés,

- Les employés et collaborateurs des membres du jury,

- Les employés, collaborateurs et consultants du Maitre d'Ouvrage,

- Les professionnels impliqués dans la préparation du concours.

APPPEL A LA CANDIDATURE POUR LA SELECTION D'UNE SOCIETE

D'ASSURANCE AFIN D'ASSURER LA FLOTTE D'AUTOBUS DE LA STP

Dans le cadre du démarrage de la première phase de ses activités, la Société de Transport
Public (STP) envisage d'assurer son parc automobile composé de 250 Autobus dont les car-
actéristiques sont les suivantes:

. Nombre de places: 45 places assises et 60 places debout.

. Puissance: 24 chevaux.

. Source d'énergie: Diésel.
La STP invite les compagnies d'assurance ayant au moins une expérience de deux (2) ans
et qui disposent de capacités techniques et financières suffisantes à soumissionner au
présent appel d'offres pour la 1ère phase constituée de 65 autobus.
Le dossier de candidature sera composé d'une proposition technique et d'une proposition
financière.
A. LA PROPOSITION TECHNIQUE:
La proposition technique doit comprendre:

. Une fiche de présentation de la Société.

. Les traités de réassurance XL (excédent de sinistre).

. La durée de liquidation des sinistres, qui ne doit pas dépasser 10 jours pour 
les sinistres  matériels et 60 jours pour les sinistres corporels

. CV des cadres de la compagnie qui doivent gérer la flotte STP.

. Les garanties proposées par la compagnie en plus de la RC obligatoire.

. Une attestation fiscale
B. LA PROPOSITION FINANCIERE :
La proposition financière doit comprendre:

. Le montant de la prime annuelle de la RC obligatoire.

. Le montant de la prime annuelle des autres garanties.

. Les modalités de règlement (proposition d'échéancier de règlement).
Les dossiers de candidature devront être déposés sous pli fermé à l'adresse indiquée ci-après
au plus tard le mercredi 18 août 2010 à 16 heures. L'enveloppe doit porter uniquement la
mention suivante:
Appel d'offre pour l'assurance de la flotte d'Autobus de la Société de Transport Public
(STP).

Adresse: Direction Générale de la STP, module B n° 73 route de Nouadhibou, Tevragh
Zeina, B.P 999 NKTT, tel: 525 93 23, fax: 525 94 15.

Les sociétés ayant répondu aux critères techniques demandés et offrant les agranties exigées
seront admises à l’évaluation financière et le soumissionnaire parmi elles qui présente
l’offre la plus avantageuse financièrement sera retenue comme attributaire de cette presta-
tion.

La Société de Transport Public (STP) se réserve le droit de ne pas donner suite au présent
appel d'offre ou d'annuler à tout moment le processus mis en œuvre sans préavis et sans
avoir à fournir une quelconque explication de sa décision.

Le Directeur Général
Mohamed Mahmoud O. Valili O. Abidine

AVIS
Je soussigné, liquidateur nommé par la Banque Centrale de

Mauritanie, déclare par le présent avis, le début des opérations de li-

quidation pour les Institutions de Microfinance suivantes:

- Mutuelle Nationale pour l'Epargne et le Crédit MNEC,

- Mutuelle SAHEL SOLIDARITE,

- Caisse d'Epargne et de Crédit de Secours Social des handicapés de

Riyad ELVOWZ,

- Mutuelle d'Epargne et de Crédit au Développement MECD,

- Mutuelle EL AMANE.

Les créanciers des institutions de microfinance en liquidation

susvisées sont invités à déposer leurs déclarations de créances au

bureau du liquidateur installé à la Banque Centrale de Mauritanie

dans un délai n'excédant pas deux mois à compter de la date de pu-

blication de cet avis.

La déclaration de créance doit porter le montant de la créance due au

jour de l'ouverture des opérations de liquidation et préciser la nature

du privilège ou de la sûreté dont la créance est éventuellement assor-

tie. Doivent être joints à cette déclaration, les documents justificatifs

et tout élément de nature à prouver l'existence et le montant de la

créance avec l'indication de la juridiction saisie si la créance fait

l'objet d'un litige.

Le liquidateur désigné par la Banque Centrale de Mauritanie: 
Monsieur Boba Ould Ahmed Salem
BCM. Tél 660 34 27, 26034 27
E-mail: boba(ii)bcm.mr.
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Communiqué

Il est porté à la connaissance de l'ensemble
des usagers du téléphone mobile que les
opérateurs de télécommunications Mauritel,
Mattel et Chinguitel, appuyés par les pouvoirs
publics engagent depuis le 1er juin 2010, une
intense campagne de sensibilisation pour
identifier leurs abonnés.

Aussi, et compte tenu de l'importance
accordée par les pouvoirs publics à cette
opération d'identification, l'Autorité de Régu-
lation invite l'ensemble des abonnés au télé-
phone non identifiés, à prendre contact avec
les opérateurs susvisés, munis de leurs
pièces d'identité en vue de leur enregis-
trement.

Les abonnés qui ne se seront pas fait identi-
fier dans les délais fixés par les opérateurs
verront leurs abonnements suspendus. 

AVIS D'APPEL 

D'OFFRES NATIONAL
1. Le Ministère de la Santé a obtenu un don de la Fondation Salud y Sociedad ONG

Enfermeras para el Mundo, pour financer le Projet de Kiffa "Appui à la Décentralisation

à la Formation Initiale des Infirmiers et Sages femmes ". Il est prévu qu'une partie sera

utilisée pour la construction de Bloc Pédagogique de quatre salles de classe de l'Ecole de

Santé Publique de Kiffa.

2. Le Ministère de la Santé invite, par le présent Appel d'Offres National, les soumission-

naires admis à concourir, à présenter leurs offres sous pli fermé, pour la construction de

Bloc Pédagogique de quatre salles de classe.

3. Les soumissionnaires intéressés à concourir peuvent obtenir des informations supplé-

mentaires et examiner les Dossiers d'Appel d'Offres dans le bureau de l'ONG - Enfermeras

para el Mundo à la Direction des Ressources Humaines du Ministère de la Santé /

Nouakchott - Mauritanie, Téléphone (222) 5253764.

4. Le Dossier d'Appel d'Offres pourra être acheté par les candidats, au service mentionné

ci-dessus et moyennant versement d'un montant non remboursable de Cinquante mille

Ouguiyas (50 000 UM) au compte n° 345 867 180 193 /ONG-EPM/DRH/MS, ouvert à la

BMCI à Nouakchott.

5. Les Clauses des Instructions aux Soumissionnaires et celles du Cahier des Clauses

générales sont les Clauses du Dossier Type d'Appel d'Offres Passation des Marchés de

travaux.

6. Toutes les offres doivent être déposées à l'adresse suivante:

Monsieur le Président de la Commission Départementale des Marchés, BP : 173

Nouakchott Mauritanie, Téléphone (222) 525 22 68 Ministère de la Santé, au plus tard le

15 Septembre 2010 à 10 heures locales (TU) et être accompagnées d'une garantie d'offre

d'un montant au moins égal à deux pour cent (2%) du montant de l'offre.

7. L'ouverture des plis se fera en une seule fois en séance publique en présence des

représentants des soumissionnaires qui souhaitent être présents à l'ouverture, le 15

Septembre 2010 à 10 heures locales (TU) à la Commission Départementale des Marchés,

Ministère de la Santé - Nouakchott - Mauritanie.

LE SECRETAIRE GENERAL

Association des Maires de Mauritanie

Communiqué de presse

Sa Majesté Mohamed VI, Roi du Maroc, vient de
faire, au Président de notre Association, Monsieur
Ahmed Ould Hamza, qui est en même temps
Président de la Communauté Urbaine de
Nouakchott, l'insigne honneur de lui décerner la
prestigieuse décoration " Wissam Alaoui de l'ordre
du Grand Officier ".

Ce rare privilège, que d'aucuns convoitent, con-
stitue, aux yeux de tous les membres de notre
Association, un geste hautement symbolique et
mérite, à cet égard, d'être solennellement salué. Il
est en tout cas la preuve que les efforts déployés par
notre Président pour tisser des liens durables, entre
les élus locaux de notre pays et leurs homologues
marocains, réussissent parfaitement.

L'Association exprime donc, à cette occasion, ses
remerciements déférents à Sa Majesté Mohamed VI
et adresse ses félicitations à l'heureux récipiendaire.

Le S.G. de l'AMM
Maloum Ould Brahama

Association des Maires de Mauritanie

Communiqué de presse

Le Président de la République Française, Son
Excellence M. Nikolas Sarkozy, vient d'élever au
grade d'officier de la Légion d'Honneur Monsieur
Ahmed Ould Hamza Président de l' AMM et
Président de la Communauté Urbaine de
Nouakchott.

Les membres de l'Association des Maires de
Mauritanie adressent, à cette occasion, leurs
remerciements au Président de la République
Française et félicitent le Président de l'AMM pour
cette distinction qui est une consécration du rôle
éminent que l'Association joue pour l'émergence
de pouvoirs locaux fiables. Ils exhortent aussi ce
dernier à persévérer dans le combat qu'il mène, en
leur nom, pour la consolidation de la décentralisa-
tion, la promotion d'un développement local
durable et l'ancrage de la démocratie.

Le S.G. de l'AMM
Maloum Ould Braham
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QUOTIDIEN NATIONAL D’INFORMATION ÉDITÉ PAR L’AGENCE

MAURITANIENNE D’INFORMATION

DIRECTEUR

DE PUBLICATION

Cheikhna Ould Nenni Ould Moulaye Zeine

DIRECTEUR

DE LA RÉDACTION

Ely Ould Abdellah

RÉDACTEUR EN CHEF

Saleh Ould Abeïdalla

SECRÉTAIRE GÉNÉRAL DE LA RÉDACTION

Diop Tijani dit Sidi Mohamed

SAISIE, MISE EN PAGE ET

TIRAGE : IMPRIMERIE NATIONALE

A.M.I.

Siège social : Ksar, 
avenue Bourguiba

B.P. 371/467  
Tél: +222 525 29 70/525 29 40/525 29 16

Fax : +222 525 55 20 - 
E-mail : ami@ami.mr

Site Internet : www.ami.mr

HORIZONS

sonefmauritanie@yahoo.fr 501 07 83

Police Secours 17

Sapeurs Pompiers 18

Brigade Maritime 525 39 90

Brigade Mixte 525 25 18

SOMELEC (Dépannage) 525 23 08

SNDE 529 84 88

Météo                                      525 11 71

COMMISSARIATS DE POLICE
Commissariat TZ - 1 525 23 10

Commissariat TZ - 2 524 29 52

Commissariat Ksar 1 525 21 66

Commissariat Ksar 2 525 27 38

Commissariat El Mina 1 525 12 97

Commissariat El Mina 2 524 25 24

Commissariat  Sebkha 1 525 38 21

Commissariat Sebkha 2 524 29 82

Commissariat Riadh 1 524 29 35

Commissariat Riadh 2 524 29 50

Commissariat Arafat 1 525 10 13

Commissariat Toujounine 1 525 29 30

Commissariat Dar Naïm 1 524 29 56

Commissariat Dar Naïm 2 524 29 53

Commissariat Teyarett 1 525 24 71

Commissariat Teyarett 2 524 29 51

Commissariat Spécial Aéroport 525 21 83

Commissariat Voie publique 525 29 65

Direction Régionale de la Sûreté 525 21 59

Police Judiciaire 525 54 49

ASSURANCES MALADIES
CNAM (Informations) 502 20 43

502 20 44

502 20 48

TRANSPORT
Autorité de Régulation des Transports Terrestres (+222) 525 84 21

HÔPITAUX
Centre Hospitalier National 525 21 35

Hôpital Cheikh Zayed 529 84 98

Polyclinique 525 12 12

PMI Pilote 525 22 16

PMI Ksar 525 20 19

PMI Teyarett 525 35 94

CLINIQUES
Clinique Moulaty 525 13 41

Clinique Kissi 525 13 25

Clinique Ben Sina 525 08 88

Clinique El Qods 525 82 61

Clinique Chiva 525 80 80

BANQUES
BAMIS 525 14 24

BADH 525 59 53

BMCI 525 24 69

BNM 525 26 02

BCI 529 28 76

BACIM BANK 529 19 00

CHINGUETTI BANK 525 21 73

GBM 525 12 62

ADRESSES UTILES
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Abdel Kader SY et Sidi-Brahim dit DIENG

SSPORTSPORTS

Lausanne (Suisse), le 8 juillet, en
égalant ce qui constitue toujours le
meilleur temps de l'année (9.82) de
son compatriote Asafa Powell.
Mais dans son malheur, le
Jamaïquain, qui aura donc disputé 9
courses au total cette saison, entre le
400 m de Kingston en février et le
100 m de Stockholm, a de la
chance. Premièrement, le Dr
Mueller-Wohlfahrt a indiqué que
l'IRM (imagerie par résonance
magnétique) a confirmé que le
tendon d'Achille est "entièrement
guéri", selon les agents de l'athlète.
Deuxièmement, Bolt ne devait par-
ticiper à aucun grand championnat
cette saison. Les Mondiaux ont lieu
l'an prochain, à Daegu (Corée du
Sud), et les jeux Olympiques sont
dans deux ans à Londres. Et il avait
déjà annoncé qu'il renonçait aux
Jeux du Commonwealth à New
Delhi (3-14 octobre).
Bref, Bolt ne rate finalement pas

grand-chose. Et cette décision lui
permet de prendre un peu plus de
repos en vue des échéances 2011-
2012. "J'espère revenir encore plus
fort l'année prochaine", a conclu
Bolt en guise d'au revoir pour cette
saison. Tant pis pour ceux qui
rêvaient de voir le match
Bolt/Powell/Gay, à Bruxelles. Il
faudra sans doute attendre la finale
des Championnats du monde 2011.

Pêche sportive : 

La Baie du Repos, bientôt un site mondial 
Un concours international de pêche
sportive ou Surfcasting a eu lieu
récemment dans la Baie du Repos
dans la capitale de la wilaya de
Dakhlet Nouadhibou avec la parti-
cipation d'une vingtaine de mordus
de cette discipline venus de
Roumanie, d'Espagne, de France,
d’Ukraine, du Mali, du Sénéngal et
bien sur de Mau-ritanie. 
Organisé par la Société d'Elabora-
tion  des Produits halieutiques S.A (
SEPH S.A), ce concours, qui a duré
deux jours, a été remporté par
Melcea Ion dit Kala, un Roumain
qui a attrapé un poisson de 15,3 kg.
Il est suivi de près de deux Mau-
ritaniens., Traoré de l’ASECNA et
de Mohamed Lemine.
La pêche sportive est un type de
pêche dont l'objectif est le plaisir de
la pratique, la consommation et où
la vente des prises est bannie. Elle
vise à la capture des plus grosses
prises possible, ou le plus grand
nombre en un temps limité. Elle
nécessite généralement un équipe-
ment plus ou moins coûteux, de
l'expérience et de bonnes conditions
physiques. 
Qu'est-ce que le surf casting ?

Le surf casting est un type de pêche
qui veut suivre un " esprit sportif " :
une forme de  " respect de l'adver-
saire ",  de respect des règlementa-

tions, de l'environnement, des com-
pétitions, etc. Il est fréquent,
lorsque la technique de pêche le
permet, que le poisson capturé soit
relâché. Il lui arrive également
d'être conservé en vue d'une pesée
et/ou pour la consommation person-
nelle, pour sa commercialisation.
La pêche sportive peut se diviser en
2 grands types: la pêche en eau
douce et en mer, et regroupe de
nombreuses techniques.
La technique consiste à propulser à
l'aide d'une canne de lancer ses
appâts dans les vagues et attendre la
touche des poissons venant au bord
pour se nourrir. Les touches sont
visibles sur la canne posée sur une
pique ou un trépied. Cette pêche se

pratiquant dans les vagues donc
dans des zones de turbulence, on
utilise un plomb dit plomb-grappin
muni de trois ou quatre branches qui
va stabiliser la ligne en accrochant
le fond sableux. Elle connait d'au-
tant plus de succès si la mer est
forte, la nuit, au lever et coucher du
soleil et si l'on s'attache à utiliser
pour appâts des vers ou coquillages
présents dans les zones pêchées.
La ligne est généralement com-
posée d'un corps de ligne sur lequel
sont attachés un ou plusieurs
hameçons et au bout duquel est fixé
le lest. Le montage (hameçons,
plomb grappin, perles etc...) sera
fonction du site de pêche, du
poisson recherché, des conditions
climatiques (vents, courants...) ainsi
que de l'humeur du pêcheur. 
Il existe des techniques de pêche en
eau douce et en eau de mer.  On
retrouve dans les techniques de
pêche en eau de mer celle appelée
du bord,  le surf casting, la mouche,
la pêche aux gros et la pêche sous
marine. Les techniques de pêche en
eau douce sont notamment la pêche
au posé,  la pêche au coup,  la pêche
au toc,  la pêche  au vif, la pêche à
la mouche, la  pêche au lancer, la
pêche de la carpe, la pêche à la
traine, la pêche aux engins, la
pêche à la main. 

Football/ Coupe d'Afrique des Nations Orange 2012 
Le Malawi, le Botswana, le Tchad 

et la Tunisie en course 
Beaucoup de regards se projetteront
cet après-midi sur Blantyre où les
Flames recevront les Zebras. Ces
derniers ont, jusqu'à présent, rendu
une carte parfaite avec deux vic-
toires en deux sorties, la plus spec-
taculaire lors de la première journée
quand l'équipe, dirigée par Stanley
Tsoshane, est allée surprendre les
Aigles de Carthage (1-0) avant de
prendre le meilleur chez elle face au
Tchad sur le même score. Autant
dire que la troupe malawite de
Kinnah Phiri, qui avait été une des
bonnes surprises de la dernière
CAN Orange en Angola, joue gros
devant son public."Lorsque vous
jouez chez vous, dit-il, l'attente des
dirigeants et des supporters est tou-
jours très forte. Personne n'imagine
une seule seconde que vous puissiez
perdre ! ".
Et le danger face au Botswana n'est
pas négligeable. L'équipe a livré le
4 août un match de préparation face
au Zimbabwe et a signé une
troisième victoire consécutive (2-
0). Pourtant, l'entraîneur Tsoshane
ne fait pas encore l'unanimité chez
lui et il n'est pas épargné par les  cri-
tiques. "Je sais ce que je fais,
réplique-t-il; nous avons pris un bon
départ mais le chemin est encore
long d'ici la fin des éliminatoires ".
Sans l'avouer, il rêve d'emmener
pour la première fois son équipe en
phase finale d'une CAN. 
Kinnah Phiri sait tout cela, raison
pour laquelle il se méfie de ce
match-piège. Il a réuni ses joueurs
locaux pendant cinq jours et les pro-
fessionnels, une douzaine, les ont
rejoints le 7 août. Les locaux qui
ont, pour une partie d'entre eux,
disputé un tournoi en Egypte, sont
physiquement au point et il fait con-
fiance aux pros qui, s'ils n'ont pas
encore pour quelques-uns d'entre
eux, entamé la nouvelle saison, sont
en train de préparer la reprise.
Aussi, les entraînements se sont-ils,

pour l'essentiel, concentrés sur la
tactique et les combinaisons.
La deuxième rencontre de la
journée verra les Sao du Tchad
recevoir au stade Idriss Mahamat
Ouya les Aigles de Carthage qui
sont restés dans les starting-blocks
lors de leur première sortie et qui
doivent rattraper au plus vite les
trois points perdus à domicile. Les
Tchadiens ont quelques soucis
puisque leur championnat s'est, il y
a plus de deux mois et il n'est pas
certain que les huit joueurs expa-
triés convoqués soient tous présents
à N'Djaména. Chacun est bien con-
scient qu'une défaite à domicile
après un premier nul devant le Togo
puis une défaite à Gaborone
hypothèquerait grandement tout
espoir de qualification pour la phase
finale. 
Les Tchadiens sont prévenus, les
Tunisiens se déplacent pour gagner
comme le confirme le défenseur
Khaled Souissi : " Nous sommes
dos au mur. On s'est compliqué la
tâche d'entrée, concédant une frus-
trante défaite dans notre jardin de
Radès. Peut-être qu'on a vendu la
peau de l'ours avant de l'avoir tué.
Peut-être qu'un excès de confiance
nous a été fatal. Le résultat est sans
appel. Nous sommes déjà à la traîne
et seul un enchaînement de vic-
toires, que ce soit en déplacement
ou à domicile, est envisageable
pour rebondir au sein du groupe ".
Pendant ce temps, une grande partie
des équipes qui n'entameront les
éliminatoires de la CAN Orange
2012 qu'au début du mois de sep-
tembre, profiteront de la date FIFA
pour faire une ultime mise au point
en Afrique, en Europe et même en
Asie

Programme

- Malawi - Botswana
- Tchad - Tunisie

Athlétisme : 
La  saison de Bolt est terminée

L'agent d'Usain Bolt a annoncé
mardi que le sprinter jamaïquain
était forfait pour le reste de la
saison. Le triple champion du
monde et olympique, récemment
battu par l'Américain Tyson Gay à
la réunion de Stockholm comptant
pour la Ligue de diamant, est blessé
au dos. Suivant les conseils du Dr
Hans Mueller-Wohlfahrt, expert-
ès-sportifs, Bolt a décidé de s'offrir
des vacances plus tôt que prévu. Le
spécialiste allemand, installé à
Munich, l'a prévenu que la douleur
ressentie dans le bas du dos risquait
de se transformer en blessure aux
ischio-jambiers ou au mollet s'il
continuait à courir.
Le triple champion olympique et du
monde de 23 ans s'est donc retiré
des deux prochaines réunions de la
Ligue de diamant, Zurich (19 août)
et Bruxelles (27 août). "Je suis très
déçu de manquer ces deux rendez-
vous, mais je suis certain que c'est
mieux ainsi afin de ne prendre
aucun risque cette année", a
expliqué le détenteur des records du
monde du 100 et 200 m sur le site
Internet de PACE. Vendredi à
Stockholm, les premiers signes
d'inquiétude étaient apparus lors du
100 m lorsqu'il avait subi -face à
l'Américain Tyson Gay- sa pre-
mière défaite en deux ans.

Il ne rate pas grand'chose
Plus que l'échec, le chrono (9.97),
des grimaces visibles après 20 m de
course et une incapacité avouée à
accélérer avaient jeté le trouble sur
l'état de forme de "L'Eclair".
L'explication est donc venue du
corps diminué, par plusieurs années
de nombreuses sollicitations
sportives et extra-sportives. Déjà en
juin, il avait été contraint de faire
une pause de trois semaines en
raison d'une lésion au tendon
d'Achille gauche, avec pour con-
séquence le choix prudent de courir
uniquement des lignes droites cet
été et aucun 200 m. Il était revenu à

CAN JUNIORS ORANGE 2011 
Le Rwanda vainqueur mais éliminé

Hôte du dernier championnat de la
catégorie, le Rwanda ne sera pas au
rendez-vous du prochain en Libye.
Les Amavubi juniors ont certes
gagné devant leur public au stade de
Nyamirambo mais par une marge
insuffisante (2-1) pour renverser le
résultat du match aller à
Brazzaville. Les Congolais, chez
eux, l'avaient emporté par 2 buts à
0. Ce sont encore les Congolais qui
ont ouvert la marque à Kigali par
Boukama Kaye avant que les
Rwandais n'égalisent en fin de pre-
mière période par Kipson Atuheire

et ne prenne l'avantage au
retour des vestiaires par
Jean Claude Iranzi. Les pro-
tégés de Sellas Tetteh ont eu
de multiples occasions par
Atuheire et Iranzi bien
épaulés par les milieux de
terrain Jamal Mwiseneza ,
Bienfait Kabanda et Abdul
Karim Gashugi mai n'ont pu

concrétiser à l'image de ce tir sur le
poteau d'Emmanuel Sebanani à dix
minutes du coup de sifflet final. A
noter qu'avant le match l'entraîneur
des Amavubi,Sellas Tetteh, avait été
contraint de remplacer son
défenseur central Aimable
Rucogoza par Foster Usengimana ;
le premier avait dépassé l'âge requis
pour la compétition. L'Afrique de
l'Est et du Centre (CECAFA) a
perdu quatre équipes au deuxième
tour de la CAN U-20, l'Ouganda, le
Rwanda, le Soudan et la Tanzanie.

Championnats 

et Coupes d'Afrique de l'Ouest
Sénégal: 
Le Diaraf de Dakar sacré champion
après sa victoire en finale retour
contre l'ASC Niary Tally (3-1).
Lors du match aller, l'équipe de
Niary Tally, promue dans l'élite
cette saison, s'était imposée par 1
but à 0. C'est le dixième titre natio-
nal pour le Diaraf qui rejoint au pal-
marès l'autre grand club de la capi-
tale, la Jeanne d'Arc. C'est égale-
ment sa première couronne depuis
2004.

Burkina Faso : 
L'Union sportive des forces armées
nationales (USFA), a remporté la
Coupe du Faso en venant à bout du
Racing club de Bobo (RCB), lors de
la finale disputée le jeudi 5 août
2010 à Ouagadougou et dirigée par
un arbitre ivoirien, Ndri Koua-
mé.Un but d' Aziz Djelbéogo à la
demi-heure de jeu a suffi aux mili-
taires pour faire la différence.
L'USFA a ainsi validé son billet
pour la Coupe de la Confédération
Orange 2011. Elle succède au pal-
marès à l'ASFA Yennenga.   

Côte d'Ivoire: 
L'Africa Sports d'Abidjan a rem-
porté sa 15e Coupe nationale en
battant en finale la Jeunesse Club
d'Abidjan-Treichville (JCAT) par 2
buts à 0. Echange de bon procédé,

la finale a été dirigée par un arbitre
burkinabé, Albert Sanou. L'Africa
Sports qui avait déjà gagné le
trophée en 2009 s'est ainsi ouvert
les portes de la Coupe de la
Confédération Orange 2011 alors
qu'il a connu une médiocre saison
en championnat

Mali : 
La finale de la 50ème Coupe du
Mali de football a été remportée,
samedi 31 juillet, par l'AS Real de
Bamako qui a battu le Centre Salif
Kéïta (CSK) par un but à zéro, sur
un coup franc transformé à la
26ème minute par Ibrahim Kader
Coulibaly. 
Le Real a remporté son dixième
trophée mais le premier depuis
1991. 
Nul n'a oublié que l'AS Real a été le
premier club de Salif Keita, premier
joueur à avoir reçu le Ballon d'or
africain de l'hebdomadaire France
Football (1970). Le club qui porte
son nom a été fondé il y a une quin-
zaine d'années. Ecole de football au
départ, il est devenu par la suite un
véritable club.
Ce face-à-face du cinquantenaire
avait donc un caractère très parti-
culier, sorte de consécration du plus
grand footballeur que le pays ait
jamais connu.


